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marchandises!

38 B dies de cofons jaune.
10 Caisses de cotons blanc.

3 Caisses d'indiennes foncées.
7 Caisses d'é:offe à robes.
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118, IM, 152,154, rue Sparks

W. P. Fitzsimons.
( Fils de feu P. Fitzsimons )

Epicier,
EN GROS ET EN DETAIL

Coin des rues

OEOROE A WILLIAM*

IjO jeune Fitzsimons s'attend d’être 
encouragé par les nombreux 

amis de son père.

RESTAURANT MEDAS
Oirré du Marché By

ai H.TT13 YORK.

française.
Vins, Champagne délicieux.

Cigars qualité Extra, 
à toutes heurs, de

rnière classe est au

Cuisine

Les repas sont servis à 
puis 7 hrs. a. m. A 11 hrs. 

ün Cuisinier de pre 
‘ j du restaurant.

MIDAS G ALLIEN,
Prr priétaire.

24 12 87—Im.

VOIIurts de Place de ltre Classe
Communication téléphonique en tout temps. 

No.266, rue 3t. PATIOB, OTTAWA.
CICmVE MICA8I).

COMMENT FAIRE : SAGE DE 
L’Eau Minérale de St Leon.

Comme purgatif, prenez 
« « d’un à trois ho s cha 

M avant déjeui er. Un ou 
■ deux verres aux repas 
H agiront très-eflicac* me.it 
Æ contre la dyspepsie, 
r Prenez celte Fau, 

est un des meilleurs 
actifs altérants, buvez-en

Comme régulatei 
turel, l’Eau de St 
s’adapte à toutes les cons- 
i itutioi s. Prenez-en as- 

N sez pour qu’elle agisse 
La omme lég-r purgatif.

tous les principaux 
pharmaciens et épiciers, à Vingt cts le gal
lon. en gros et en détail, par la

u Is

jours ; un verre 
les deux ou trois 

pour a flections 
ues, pur,liera vu-

Compagnie Eau 8t-Leon 
Ko. 5341 Eue Sussex, Ottawa.

ou l’indi-«Po -r la dyspep ie 
gestion, buvez l’Eau aprèt chaque repas, 
et pour la constipation prene;-là avant dé
jeuner.

■arN.B

Aux Hoteliers et
Detailleurs de Uqors en général

Pour les Fêtes
JE VKftUN:

uly, Bisiiuit», Débouche A Cie. ; en 
caisse j oct. (pintes et flacons).

Kuyper en j oct.. caises rouges, 
Vilànchcs (importation directe)

Couteaux
Fourchettes, 

Cuillè. es,
Coûte aux à dép c-r,

B MU

Gin de De 
vertes et

Cabarets,
Patina,

Gin do Keys, en cuisses rouges et vertes. 

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes).

Traîneaux. Whiskey irlandais de Burk’s

Toboggi s. Whiskey écossais de Stewart.

Rhum de tu Jamaïque.

A+-ff*nt-rit-s tie tonte* ho ton 
en Or»H ♦ ten Vé nil

013.05B

Bye de W alker (1883) en causes et en détail

Ryo, Proof et eau de 
WO!

Vie do Gooderhsuu A

8e»il agent pour les “Upper X"
My Regards’’ et “Peg Tops’ 

11 ore* et l'orter
La plus célèbre do Russ, Doxvs et Me 

Curlings Mulling & Brewing Co 
Toront o Brewing .<c Mulling Co 

Bowie A Butes,
J; O IX IV OA83DY,

21)1 el 206. RVK |)\L11()U31B.

E. (i LWfiRDURB, Kn inngu in

69 A 75 RUE WILLIAM

A
EÎITIEPOTS V

1 JoüDouanoflf BU LT‘ TIN DU JOUR.X

//Vo ibiase neut da Buret t do P »3t

Lit d tip do la grande demo îslra- 
t,o:) conservatrice qui doit don 
n-e A Québ c, a it s définitivement 
fix6e an 9 février prochain.

Des nouvelles d’l'Mmonton disent 
que les sauvages Titoukaan, sur la 
S «skatchewaii i ont duns une grande 
misère.

L’honarable M l.avallée, de Quô 
h r. \ i ni du ivsignor son siège de 
CO u se i 1-1 r législatif

Un se i,b!e avoir mis de cô'e, pour 
le ii.o nuit, à Winnipeg, l'idée d'une 
dissolution des Chambres.

L’ouv rture de la session provin 
riale à Toronto, s’est faite aujour
d’hui sans aucune déni lustration 
ni'lilnire.

La Nouvelle Kc sse a extrait, en 
1887. il ■ ses mines do charbon, 
1 .G’24,292 tonnes, contre 1,373,030 
l'année précédente.

La commission royale du travail 
a repris ses travaux hi< r, à Toronto, 
sous la presid nee du juge A' ins- 
troug.

Une dépêche de Hamilton dit q ie 
le chemin de f« r N ori h western est 
devenu la propriété du Grand Tronc.

i ritori.

Lord Randolph Churchill doit 
nuit* r Berlin vendredi. Avant son 
départ il visitera le prince Bismark.

Louise Michel est dans un état 
critique Ses médecins n’ont pu 
réussir à faire l'extradition de la 
balle qu’elle a r« çu dans la tête. 
Lucas se vante que dans le cas de 
la mort de sa victime, il aura porté 

coup mortel au parti révolution-

C. NEVI L LE
BFICI sa

So. 118 Hue Rideau, Ottawa.
oetoment nos vinspur» et liqtn 
le de l'accise, 87 ran Beeionr.

Importe dire 
Entre po1 

Ottawa, 19 Nov. 1887—lm

W. O. ÜIcKAY,
fM t ORTATKUIt Dl'

Vins, Liqueurs, Cigares et fabac,
aussi i-noi'niKTAinn nu

L’Hotel Richelieu,
Agent pour les Commcrcaits de Bois,

446 - 448 - 450, RUt SUSSEX.

Dans votre propre liiîé êt
AFIN D'AVOIR DK

BONS BARGAINS,
-------ALLEZ AU-------

NO. 512, RUE SUSSEX-
CHAUSSURES

descriptions à d<-s prix A portée 
de toutes les bourses.

VENEZ UNI VENEZTOÜN I

Do toutes

Patrick Farrell.
Aux Amateurs

Du Sport
On annonce de Londres la mort 

belle-sœur 
est, mitiis-

subite de lady Sackviile, 
de sir Lionel Sackviile W 
tre anglais à Washington

I,6""us tenons l’entrepôt le plus const- 
urines à feu, ammunitions, appareils cio 
et articles de SPORT <le toutes sortes, 

otre catalogue illustré cl la liste

No 
le dblc d’i

Voyez ni 
de nos prix Le conseil de la fédération libéra

le, de Londres, a passé une résolu
tion condamnant le gouvernement 
au sujet de l’arrestation de M. Cox, 
député irlandais. Le conseil com- 
damne également la manière dont 
les prisonniers politiques sont traités 
en Irlande.

IIÜN TON A |l IVING,
Importateurs

334 Hue "Wellington.

AVIS DE DISSOLUTION
Avis est donné quo la société, qui exi8t.nl 

ci-devant entre II. H PIGEON, do la cité 
d’Oi'awa, el ARTHUR ALPHONSE LAU- 
ZON. «lu mémo lieu, sous le nom do H. H. 
PIGEON à CIE., est dissoute depuis le 

gii^me jour de Janvier courant, lo temps 
iixé pour cotte société étar.t expiré.

Ottawa, 21 Janvier, 1888.

nous a annoncé laUne dépêche 
solution de l’incident de Florence. 
Ive gouvernement italien a décidé 
de déplacer en disgrâce le juge de 
paix coupable d’avoir violé le do 
ci le du consul de France. On assure 
que cette solution est duo à l’inter- 
vuilioii personnelle du roi Humbert

H. II. PIGEON.
Témoin,

F. H. Chrysler. l>e commandant Brasseur, l’un 
des héros de la guerre franco alle
mande, est mort aux Invalides après 
dix-huit aimées de souffrances. 
C’est lui qui llgti.e dans le célèbre 
tableau de Neuville, u Le Bourget” 
Cet officier est au premier plan de 
la toile, blessé, désarmé et gardé 
par de» soldats prussiens.

«anSi £3

COLLEGE MILITAI UK ROYAL
DU CANADA

KINGSTON, ONT.
Le piéiirlint de la République 

française, M. Carnot, a reçu à l'Ely
sée le chtik Aboi -Naddara, qui lui 
a présenté les félicitations des 
Orientaux en général, et des Kgyp- 
tiens en particulier.

Mi s compatriotes, à dit notre con
frère oriental, appellent la France 
leur mère bien aimée, et les Français 
leurs très chers frères.

C’est Abou-Naddara qu 
celte curiosité arabe : 44 
not ’’ signifiant 41 Bonheur du 
sièch. ”

Le Collège Militaire Royal est établi duns 
le but de donner une éducation comnlè e 
dans toutes les branches des tactiquef Mih- 
i aire a, for itiestiona, manœuvres, corps de 
génie et toutes connaifsauces scientifiques 
générales nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et nour former dee 
ciers pour le commandement et l’état-

(a) De plue, le coure d'é'udes est organisé 
nière à procurer une connaissance pra

tique et approfondie sur toutes les matières 
essentielles de la haute éducation moderne.

(b) Le Coure de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes lee branches

Dffl-

i a trouvé 
Sadt Car-

V&SXOX&ffïîSZl
dee terres Fédérales; le cours volontaire d’an, 
pentage est celui enivi par tes arpenteurs 
topographiques du gouvernement fédéral.

Les exsmains pour 1 immatriculation ont 
lieu en juin de chique année. Les candi
dats doivent dépasser quinze 
dessous de dix-nuit ans le p

ETAT*-IMS

Une nouvelle tempête de neige, 
accompagnée d’un 
éc'atée dans le nord-ouest. Une 
dépêche de Neche, Dakota, dit que 
le froid est desc ndu à f>0 dégrés et 
que, la nuit dernière, le vent a at
teint une vitesse de quarante milles 
à l'heure. Les trains de chemins 
de fer sont tous retardés.

ouragan a

ans et être au- 
remier janvier

du cours dw Col'ègo est de qna-
ant

La durée 
tre années.

Quatre commissions à 1 
Impériale sont accordées 
nuellement.

Pension *t instruction, $100 pour chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour antres informations, s'adresser à 
l’Adjudant-Général de la Milice, Ottawa.

Ottawa, 19 Not. 1887

ulièreBég

C'est aujourd’hui qu'a lieu l’on 
verture du troisième grand carnaval 
de glace, à St Paul.

fausse couleur dans cette reprodue 
lion d’un de nos confrères d'Otta-

“ Disons d’abord que la dépêche 
confond deux affaires absolument 
distinctes et tout à fait étrangères 
l’une à Vautre. La concession a 
bail faite à M. Louis H. Taché, 
s’applique à uue île située en bas 
du pont de» chaudières : elle a ôté 
faite par l’honorable M. Garneau, en 
dat > du 26 août dernier, par acte 
devant maître Ph. lluot. La vente 
faite à M. George Rowe s’applique 
au contraire à un lot de grève situé 
en haut du pont des Chaudières ; 
elle a été décidée par l’honorable 
M. Garneau et conclue par l’hono
rable M. Turcotte dans le cours de 
janvier coûtant.

“ Maintenant, quant à la part 
prise par l’assistant-commissaire, 
M. Taché, dans cette affaire, nous 
nous sommes assurés que M. Taché 
a refusé d’agir parce qu’il aurait eu 
à traiter avec son parent, M Louis 
Il Tacli* ; c’est l’honorable M. Gar 
neau lui-même, qui s’est occupé de 
cette transaction, à toutes ses phases, 
depuis le rapport des experts du 
gouvernement ju qu’à la signature 
du bail à M. L. H. Taché, le con
cessionnaire.

UN BANQUETA SIR ADOLPHE.

Le “Canadien" a pris l’initiative 
pour offrir à Québec un grand ban
quet à Sir Adolphe Caron.

En soumettant cette idée, il fait 
l’éloge de Sir Adolphe, éloge, qui 
est certainement très mérité et au
quel souscrira tout le parti coneer-

ti r Adolphe, dit cotre confrère, i 
H mesure de sa valeur administrât 
de la rébellion en organisant en 
heures pour ainsi dire la cam 
des saisons les plus difficiles 

bon département, condu 
irréprochable, ne 1 
critique- 

Sa large

beauco

a donné 
ive lors

quelques
pagn 
de l’a

it d'une manière 
aisse pas de priso à la

hosoila'ité est connue, 
dehors conciliants, ulfablos, il 

une ténacité neu commune. Il a
lup de savoir-faire poliliqui 

pas peur de la bataille. 11 eft de ceux qui 
acquièrrent tous les jours, pan equ ils ne 
s'imaginent pas tout

LA QUESTION DE L’EAU.

Le Con»eil-de-ville d Ottawa, à sa 
séance d’avant-hier, a rejeté -les 
recommandations du comité de l’a 
queduc, dont nous avons déjà parlé. 
Le comité avait recommandé l’achat 
de 5000 filtres pour les poser aux 
robinets de l’aqueduc dans chaque 
maison, et il avait de plus recom
mandé l’extension du tuyau de 
l’aqueduc jusqu'au chenal nord, 
au-dessous du pont du Pacifique, 
pour mettre la source de notre 
aqueduc hors la portée des égouts 
de Rochesterville et de Mechanics- 
viile. Ues recommandations ont 
élé rejetées après un débat assez 
animé. MM. Gordon, Cox, Monk, 
McVeity, Borthwick, O’Leary, 
Adam, Durocheret Henderson ont 
voté pour le rejet, et MM. Hutchison, 
Errait, Ileney, Laverdure, Bing
ham et Roger ont voté pour les re
commandations.

La majorité a cru que les recom
mandations du comité coûteraient 
inutilement à la ville une cinquan
taine de mille piastres, et elle appuie 
sa manière de voir sur le désac
cord qui existe entre les spécialistes, 
chargés 4d’analyser l’eau que l’on 
boit à Ottawa. Les uns disent que 
cette eau, sans être pure, ne contient 
aucune impureté propre à causer des 
maladies ; d’au t es prétendent le 
contraire. En présence de ce désac
cord, il ne reste qu’uns chose à 
faire avant de s’engager dans de 
nouvelles dépenses pour améliorer 
notre aqueduc, c’est de continuer 
les études sur la qualité de Veau.

Ce raisonnement ne manque pas 
de force ; mais le conseil-de- ville se 
trompe certainement s’il croit que 
sa tâche ne va pas plus loin. Il y a 
des faits constatés, dont personne 
ne conteste l’exactitude et la gravité 
au point de vue de l’hygiène publi 
que. C’est le drainage défectueux 
de la la ville, c'est le defaut d» tuy
aux de renvoi dans un grand nom
bre de maisons, et l-s mauvaises 
exhalaisons, qui en résultent durant 
les chaleurs de l’été.

Il n’y a pas besoin d’être grand 
ch mist i pour constater ce fait. Que 
le conseil de ville fasse donc visiter 
chaque maison, et qu’il avise au 
plu* vite aux moyens de remédier à 
cet état de choses. Nous sommes 
très surpris que le débat d’avant 
hier n’ait pas touché à ce ppint,qui 
saute aux yeux d.-s moins clairvoy
ants.

EDITION QUOTIDIENNE

OTTAWA, MERCREDI M JANVIER 1886.

OSCAR MoDONELL. Directeur.

LE NUMERO i î CENTS.

RESUME TELEGRAPHIQUE
t Dépêches de cette après midi)

1.* I rmiof *»i l'IUalle
Taris. 25,—La 44 France ” annonce 

qu’une rupture est imminente dans 
les négociations au sujet du renou 
vehement du traité commercial 
Franco-Italien.

I'M d’nndlcaire
Rome, 25—Léon XIII a refusé de 

recevoir don Jaime, fils de don Car
los.

l.o» NRlIonnlIito»
Rome, 25—On croit que les évê

ques américains ont conseillé au 
Tape de ne pas condamner les na- 
tionalistes Irlandais.

Mur l*‘* (omi «la» loral DulTorln
Dublin, 25—Lord Duffer in a ré 

pondu à ses tenanciers irlandais, 
qui demandaient uue réduction de 
40 pour coin, de régler la question 
avec ses agenls.

Os derniers ne veulent réduire 
que de 10 pour cent, ce qui cause 
de graves mécontentements.

Mormon

St Paul, 25—Madame Wilkins a 
intenté, hier, une action pour diver
se à son mari qu’elle accuse d’avoir 
cinq femmes viva it toutes dans cet
te ville.

Iloimni»* ifVla#
Berlin, 25 — Le comte Herbert 

Bismaik et lord Randolph Church 
lit se sont rencontrés hier soir A un 
dîner chez l'ambassadeur Anglais.

OliPntlIun peu <!nu(rrrui«

Berlin, 25—Les médecins s’accor
dent à reconnaître comme peu dif 
ficile et d'aucune nature dangereu
se l’opération que doit pratiquer le 
Dr McKenzie dans la gorge du 
prince impérial.

Miwurc fouir*» Irai RrPvM

Milwaukee, 25—Les fabricants de 
bièrej de cette ville ont notifie leur» 
employés que le 26 courant tou» 
ceux qui seionl membres de l'union 
No 9, perdront leur place A moins 
qu’ils ne consentent à abandonner 
celle organisation.

Ki|»lo»lon

Londres, 25—Une terrible o.xplo 
sion do poudre à canon, s’vst pro 
d u i te hi«‘i A lii est. Onze nvrionnes 
ont été tuées et 30 sérieusement 
blesseos.

«.«» Koiiv«'rn«mr
Washington, 25,—Joseph Cham

berlain nie carrément qu’il ail été 
nommé gorvernour-génèral du Ca

Le «-nrniavnl

Si Paul, Minn., 25—Le palais da 
glado est fini depuis samedi ; on 
met la dernière main aux groupes 
des statuts de irlac*. Los hôtels 
tout littéralement encombrés d’t- 
irangers. Lo programme des fêles, 
qui doivent durer dix jeu s, ett de» 
mieux préparé.

Murât line
New York,25—1j6 navire “Hekla" 

de Copenhague, est arrivé ici.
Le steamer “tiervia,” de Liver 

qui ôtait échoué, hier, à 
ntrêe de la baie, a élé mis à Ilot 

ce malin et il s’est rendu à son

pool,
I’enti

Trlwto n*Tldent
Streator. Ill. 25—Deux trains de 

fret, sur la ligne Santa Fe, sont 
venus en collision durant la nuit 
dernière, sur un pont de la rivière 
Vermillion. Un nommé James An
derson, de Toronto, Ont., chauffeur 
sur un des trains, s’estjiuéo presque 
instantanément, en sautant sur la

ETOFFES A ROBES
Legrand* variété et le choix illimité qne 

nom offrons en cette ligne ne saurait être 
surpassée. None avons attentivement vu 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’étoffes a Robes
et il est impossible de concevoir rien de pins 
complet. Il est superflu d’ajouter que les 
prix sont dee plue avantageux. Si voue dé
sirez épargner de l’argent, ne manquez pas 
de venir noue faire une visite à benne 
heure et voue procurez ce qu’il y a de 
mieux à votre choix dans tous les dépar 
te me rite d’après nos prix les plus réduits.

Ne craignez pas de nous accorder voir* en
tière confiance et voue voue convaincrez que 
l’on peut épargner de l’argent non-seule
ment dans un seul département mais qv.e 
c’est général dans chaque branche, dans la 
plue large acception du mot.

N. B.—La merveille du jour. Nos

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, dee couleurs 

les pim nouvelles.

M AGASIN A BOS MARCH II
L’établissement par excellence pour la con

fection de Robes.

Dupuis «St XTolin
Ottawa, 19 Nov. 1887-.U.

Publié par la Cie. d’Imp. d’Ottawa.
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Cette affirmation n’est, cependant, 
qu’un mensonge ; ou plutôt, il y a 
autant de mensonges dans cette 
affirmation qu’il y a de piastres. 
Un simple mensonge à la fois pour 
un organe rouge, ça ne contente 
pas les avides du parti, c’est un mil
lion de mensonges d’un seul coup 
qu’il faut leur servir. Mais pas de 
reproche à “l’Electeur”, qui connaît 
mieux son monde que nous.

L’article du confrère a, cependant, 
un mérite pour nous. Il parle semi- 
officiellement. Notre confrère est 
autorisé, ayant l’oreille des minis
tres provinciaux de Québtc, et il 
doit connaître au juste l’opération 
financière, qui vient d’être faite par 
le Crédit Lyonnais.

Voici ce qu’il affirme d’après ses 
informations particulières :

“Le gouve n»ment, dit-il, a ven 
prunl de $3,500,000 au Crédit Lyonnais 
uue des plus grandes maisons de France, à 
qualre-vingt-ilix-neuf cents dans la pi8°tre. 
Mu is en tenant compte des frais d’émission, 
de change, de banque et de timbres, on 
calcul» que le produit sera de 96 et 97, di
sons 96 50 par SluO.OO versées dans le tré- 
tor. u est un succès mesuré et sans pré
cédent, dont nous devons féliciter sincère
ment l’hon. trésorier provincial, et lo gou
vernement de Québec.”

roNDÊ ta 1879

Prix de l’abonnement
EDITION QUOTIDIENNE

Un an, pour la ville...... .........................
“ en dehors de la ville................... 3-0°-

EDITION HEBDOMADAIRE

$1.00

Invariablement payable d’avanre.

Toutes lettres, corresponds 
etc. doivent être adressées à

OSCAR Mc DONt

nces etc. etc

ELL

bureaux et ateliebs
118 rne St Patrice i

414 et 416 rne S liane*.

LE CANADA
Ottawa» 25 Janv. 1888 du V

MM. Dickinson et Powell ont été mis en 
nomination aujourd’hui à Belt s Corner.

Sir John A. Macdonald était présent et a 
prononcé un discours sans se déclarer ni 
j our l’un ni pour l’autre.

L’asseyb oe a paru être en majorité pour 
M. Powell. a

Le club des jeunes conservateurs de Qué
bec organise une grande démonstration 
publique, à laquelle sont invitées spéciale
ment toutes les notabilités du p rti. Les 
questions importantes récemment int-o- 
duites dans la politique form ront !e thème 
sur lequel les o-ateurs s-ront appelés à 
parler. Si nous sommes bien informé, la 
démonstration aura un caractère grandiose 
et devra promouvoir d’une façon notable 
les Intérêts du parti dans lu p:ovincede 
Québec et particulièrement dans le district 
de Québec.

11 n’y a donc plus de doute sur le 
taux obtenu par M. Mercier pour 
son emprunt de 83,500,009.

“L’Elect ur" admet qu’il n’est pas 
même aussi avantageux que le di
saient 1 s premières dépêches. Celles- 
ci annonçaient que la négoc.ation 
avait été faite au pair, et “L’Elec
teur’ reconnaît que l’emprunt a été 
négocié au-dessom du pair, à 96$ 
pour cent.

Or, dans le môme temps, un égal 
montant a été emprunté par la com
pagnie du Pacifique avec première 
hppothèquesur sonembranch .ment 
d’Algoma, et cette compagnie a ob
tenu 98$ pour c:nt. 11 est vrai 
qu’elle paie 5 pour cent d’intérêt sur 
cet emprunt, c’est-\ dire 1 pour cent 
de plus qu’il n’est payé sur l’em 
prunt-Merc er. Mais il y a 2 pour 
cent de différence sur le prix de 
vente, ou l’escompte. L’emprunt 
Mercier est à 96$ pour cent et l’em
prunt du Pacifique est à 93$

11 reste donc une marge de 1 pour 
cent en faveur de ce dernier em-

La république argentine avic ltquel e le 
fédéral vient de nouer desgouverne ment 

relations commerciales, a una population
de cinq milli ns dames et seti cjmtnercc 
se développa d’années en années. Ses im
portations s’élèvent à $92,221,969, et ses 
exportations à $82,289,507. Lo Cana.ia 
pourrait lui fournir les articles suivants : 
le sucre, le papier, les instruments agrico - 
les, le fer, le fromage, le cuir, etc.

Ces divers articles représt nient une som
me d’environ cinquante millions de pi titres.

SI nous en croyons le “Mail”, la province 
de Québec serait la plus malheureuse de 
toutes les provinces de la confédération ca" 
nadlenne, et la principale cause de son 
malheur serait le clergé catholique, qui lui 
coûte trop cher. Nous avous souvent dit 
au "Mail” qu’il était aveuglé par son fana
tisme, et plus d’une fois, aussi, nous avons 
fait voir que les habitants d’Ontario no
taient pas plus heureux que les habitants 
de la province de Québ. c.

“L’Insurance and Finance Chronic’.e" 
nous fournit un argument péremptoire à 
l’appui de cette proposition 
nant un tableau indiquant la dette hypo
thécaire respective des deux provinces en 
question. Voici ce tableau 

Ontario.

Et puis, comme nous l’avons déjà 
fait observer, la compagnie du Pa
cifique est une entreprise nouvelle, 
qui n’a pas encore eu le temps d’éta
blir son crédit, tandis que le crédit 
de la province Québec est établi 
depuis longtemps.

“L’Electeur” ne manque pas de 
nous faire des comparaisons avec 
les autres emprunts de la province 
de Québec depuis 1874. Il est vrai 
que ces emprunts sont moins avan
tageux ; mais cela est dû au fait 
que ces emprunts ont été contractés 
lorsque le marché monétaire était 
plus nsserré qu’il ne l’est aujour
d’hui. Ce n’est pas avec ces emprunt» 
que M. Mercier devait compter, mais 
avec l’état présent du marché. “L’É 
lecteur,” pour être juste dans ses 
comparaisons, devrait considérer les 
emprunts effectués à peu près dans 
le même temps que l’emprunt-Mer- 

Comment explique-t-il les

en nous don-

Valeur de 'a
notùéquée.y. $800,000,000 $350,000 000 

Hypothèques.. 275,000,000 30,000,000
Si ce tableau eft exact, la propriété dans 

Ontario serait hypothéquée ù 
trente-quatre pour
bu t pour cent seule.nent dans la province 
de Québec.

Ur, il nous semble que le plus heureux 
n’est pas celui qui est le plus endet é. S il 
en était autrement, nous recommanderions 
à nos nationaux de s’endetter davantige 
pour être heureux comme le sont les na
tionaux du “Mail."

environ 
cent de su valeur, et à

conditions plus avantageuses de 
l’emprunt du Pacifique, dont nous 
venons de parler ? Il aurait aussi une 
bonne comparaison à faire avec le 
dernier emprunt de Victoria, que 
nous avons déjà signalé. Cette co
lonie, plus pauvre que la province 
de Québec, a négocié à 109 pour 
cent, soit 9 pour cent de plus que 
l’emprunt-Mercier.

Voilà comment “l’Electeur ” tâche

L’EMPRUNT DE QUÉBEC.

ÏVikn de plus euperbe que “«’Elec 
leur", le principal organe de l’ho
norable M. Mercier, dans un article 
qu’il publie sur le dernier emprunt 
provincial de Québec. Nous 
lu cet article dans le “Courrier Fé
déral” d’hier, et nous no .s apprè 
tious à répondre à ce confrère ; 

nous nous apercevons que la

avons

rédaction du “Courrier" n’a fait 
qu’emprunter et t article s ns don- 

crédit à qui de droit, et que c’est 
à “l’Electeur" que nous 
faire. Cet article est aussi irom 
peur que la plupart des écrits de 
notre confrère français d’Ottawa, 
qui ne voit plus qu’en rouge, qui 
ne trouve plus rien de bon dans le 
parti conservateur, où, pourtant, 
son rédacteur a été créé et mis au

de tromper ses lecteurs en leur di
sant que son chef vient de sauver 
un million à la province de Québec, 
lorsqu’il lui a virtuellement fait 
perdre des centaines de milles pias-

ner
avons af

L’AFFAIRE DE LTLE AU PIN ET 
LA VENTE-ROWE

L’“Electeur explique ces deux 
affaires comme suit.

“ 11 a été publié, dans V “Elec
teur” d’hier, uue dépêcln assez in
juste pour l’assistant commisf-a re 
des terres de la Couronne, M. Eugè 
ne E. Taché. Com ne d’ordinaire, 
d’ailleurs, cette dépêche a été insé
rée dans notre journal, sans con
naissance de la- rédaction, étant re
çue trop tard dans la nuit pour lui 
etre soumise.

4t Nou» tenons en conséquence à 
rectifier les faits présentés sous une

monde.
Revenons à “l’Electeur" et à l’em 

prunt de son chef, M. Mercier. “L’E
lecteur a le toupet de dire que cette 
opération financière sauve à la pro 
vince de Québec “plus d’un million 
de piastres par l’habileté avec la
quelle il a été contracté, et il an 
nonce, de plus, à ses lecteurs que ce 
sont “ses informations particulières, 
qui lui permettent de leur faire 
part de cette bonne nouvelle."

LE CANADA
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LITS

rigeait vers la 
icontre. Us se 

diner. Son 
lécidé son dé
liée, à arran- 
îtait entrée et 
olence et Liz- 
etourna avec 
mais la figure 
• ses lèvres les

s ? demanda

s huit heures, 
es querellés ? 
entir un mal-

la-t-elle d’une

; qu’on ne l a 
est parti, et 

cz vous fait, 
lez donc....je

crispés, dont,

lie du sort de 
: la rebellion 
die était elle-

nr.

it que j’allais:

un rire qui

i air qui n’a- 
r avec vous ! 
arer, à fouet- 
ous faille en- 
i vous que je 
l’avez rendu 
Et ! qui sait

Margueritte» 
jure !

nuit, et au
lne douzaine 
village était

folle, et, Liz- 
sa chambre 

impossible à

-rches se con - 
pas parti. Il 
d’inquiétude 
tel moment, 
.umière, une 
lit adressée à

elle avait ri
mais s'arrêta 
>our sa belle-

le continuer,

msé tant de 
n pouvoir de 
avenu fou ou 
ai quitté la 
îs chars pour 
lise,” part de- 
' capitaine ai 
age. Quand; 
centaines de 
i-voüs qu’em 
Dieu sait ce 
i fort en moi 
er ou de tuer 
prières, ma 

^appelez-moi 
î, si je vis, je 
b. Dieu seul 
courage, ma 

i, nous nous

sa coupable 
uerite jeta la 
etentit dans

les bras, mon

Jérôme leur 
ittre et la lut 
i sa fille, sui- 
ecture, Mar-

tomba, près- 

le d’une voix.

, s’approcha 
! sympathie, 
ît le saisis-

ïz vous-en et 
is ou je vous 
Regardez-là..

Elle a brisé 
maintenant, 
le regrette ! 

nenez-là ! ou 
et je ne veux

îpremuit 6 
» dejeuner, 
■•a 1 grand 
le couvert-*,

as égal sous le

ÎOVDEN»

te

CI--
.QSP



G.B.

NOUVELLES

Marchandises!

38 B illes de cotons jaune.
10 Caisses de cotons blanc.

3 Caisses d’indiennes foncées 
7 Caisses d'é’.ofl'e à robes.

BltYSON 
«Il Vil vM 

& CIE. 
148,151>, 152,154, roe Sparks

COMMENT FAIRE SAGE DE

L’Eau Miusrale de St Leon.

Gomme purgatif, prenez 
- « d’un à trois Lo s chau 1s 

E avant déjeui er. Un ou
x verres aux repas 

B agiront très-eflicac» me.it 
M contre la dyspepsie, 
r Prenez celte Kau, qui 

est un des meilleurs ré
actifs altérants, buvrz-eo 
tous les jours ; un verre 
toutes les deux ou 
heures, pour a fl** 
chroniques,

Gomme régulateur na
turel, l’Eau de 8t.-Léon 
s'adapte à toutes les cons- 
i itulioi s. Prenez-en as- 

> sez pour qu’elle agisse 
omme lég. r purgatif.

est en vente 
tous les principaux 

pharmaciens et épiciers, à Vingt cts le gal
lon. en gros et en détail, par la

notions 
pur,liera vo-

Gette Eau

Compagnie Eau St-Leon 
No. 5341 Bue Sussex, Ottawa.

ou l’indla dyspep ie 
gestion, buvez l’Eau a prêt chaqu 
et pour la constipation prenez-là a

SB-N.B. -Po r

W. P. Filzsiinons.
( Fils de feu P. Fitzsiroons )

Epicier,
EN GROS ET EN DETAIL

Goin des rues

GEOUCIE A WILLIAM.

lie jeune Fiizsimons s'attend d’être 
encouragé par les nombreux 

amis de son père.

RESTAURANT MELAS
Carré du NIarrhé By

ox IX XJ 33 Yonix.

français*-. 
Vins, Cl

Cuisine
ipagne délicieux. 
Cigars qualité Extra, 

à toutes heurs, de-

remiôre classe est au

Les repas sont servis I 
puis 7 hrs. a. m. à il hrs 

ün Cuisinier de p 
' j du restaurant.

midas oallien,
Prrpriétaire.

24 12 87—Im.

Voitures de Place de 1ère Classe
Communication téléphonique en tout temps. 

No.266, rue St. PATIÜK, OTTAWA.
OLWTAVB MICA BU.

Aux Hoteliers et
de Uqumrs en général

Pour les Fêtes
Couteaux

Four-h *ttea.
Caillé ea,

Coûte aux à dép cer,

JK VKM1S :
Brandy, BismtiV, Débouché A Cic 

caisse j oct. (pintes et flacons).

Kuyper en 4 oct., raises rouges 
blanches (importation directe)

Gin de De 
vertes et

Cabaret?, Qin de Keys, en caisses rouges et vertes. 

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes). 

Whiskey irlandais de Burk’s 

Whiskey écossais de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

Patina,
Traîneaux

Toboggi a.

A*g 'Ht rit'H tir toutes so tes 
en Gros tien I)é oil

01X023

Rye de W alker (1883) eu cai.ses et en détail

Rye, Proof et eau de 
Woi

Vie de Uooderham A

Seul agent pour les "Upper X"
Kn mugit, in ‘ My Regards" et "Peg Tops* 

Il v re* el l*orler 
La plus célébré de Bass, Dows et MeOai thy. 

Carlings Malting a Brewing Go. 
Toronto Brewing k Malting Co.

Bowie « Bates,
J’,OHN OASHT,

29V et 2%, RUE D VLH0U81B.

t G.LWERDIIRB,
69 A 75 RUE WILLIAM

£/
ENTIEPOTS V

%
1 >o9Donan-> BU TV-TÎN DU JOUR.«?

//Vo ibuse next du Bures t dn P ut

La (l*t»‘ de la grande démonstra
tion const rvairtce qui doit être don 
ii -ti à Qnéb c, a ét? détlnltivemunt 
fix"u au fi février prochain.

Dos noiivttllcs d’Kdmonton disent 
qtn* le-i sauvages l’itoukuan, sur la 
S » skate h*-wau ; ont dans une grande 
milère.

L’honarahle M Lavallée, de Qué 
b- c, t i ni do rosigner son siège do 
cou soi IL r législatif

On so t hic avoir mis do nVt-, pour 
lo n.o m ni, it Winnipeg, l’idée d’une 
lüssoiutiou des Chambres.

l/otiv rtnre do la sossion provin 
via le à Toronto, s’est faite aujour 
d’hui sans aucune démonstration 
ni'li luire.

La Nouvelle Kc sse a extrait, en 
1887, d
1 .(>24,292 tonnes, contre 1,373,030 
l’année procvdoiue.

La commission royale du travail 
pris ses travaux hit r, ft Toronto, 

sous la pros id- nce du juge Arms
trong.

lino dépêche do Hamilton dit que 
le chemin do f- r Non h western est 
devenu la propriété du Grand 1 roue.

I I KOI'I.

Lord Randolph Churchill doit 
quit* r Berlin vendredi. Avant son 
départ il visitera le prince Bismark.

Ix>uise Michel est dans un état 
critique
réussir à faire l’extradition de la 
balle qu’elle a r. çu dans la tôle. 
Lucas se vante que dans le cas de 
la mort do sa victime, il aura porté 

ou p mortel au parti révolution-

C. NEVI CLE
EPICIER

No. Il» Rue Rideau, Ottawa.
vim pur» et liqueu rs 
, 87 rue Beeierjr.

Importe dire c 
Entrepôt 8 

Ottawa, 19 Nov. 1887—Im

de™

W. O. McRAY,
IIHI OKTATKUR DR

Vins, Loueurs, Cigares el [abac,
AUSSI PROPRIETAIRE DE

L’Hotel Richelieu,
Agent poir les Commerçait de Boi?,

446 - 448 - 450, RUt SUSSEX.

do charbon,ses mines

Durs votre propre Iiilrêl
AFIN D’AVOIR DF.

BONS BARGAINS,
------ ALLEZ AU-------

NO. 512, RUE SUSSEX.
CHAUSSURES

descriptions à d<*s prix à portée 
de toutes les bourses.

VEXEZUS! VENEZTOWN !

Patrick Farrell.

De toutes

He s médecins n’ont pu

Aux Amateurs

Sport nuire.
On annonce de Londres la mort 

subite de lady Sackviile, belle sœur 
de sir Lionel Sack ville West, minis
tre anglais à Washington.

Le conseil de la fédération libéra
le, de Londres, a passé une résolu
tion condamnant le gouvernement 
au sujet de l’arrestation de M. Lox, 
député irlandais. Le conseil com- 
damne également la manière dont 
les prisonniers politiques sont traités 
en Irlande.

ms Ventrep/it le plu 
à feu, ammunitions, app 

s de HPORT de toute

léra-
Is deNo

le d'
us teno

Med'iarmes 
et article

t la liste

HIJNFON &IIIV1NG,
Importateurs.

334 Rue -VtTelliia.grborL.

otre catalogue illustré et
de nos prix

AVIS DE DISSOLUTION
été, qui existait 
)N, île la cité

la société 
IMG

Avis est donnéis est donne que 
vanl entra II. H 
_w,, «t ARTHUR AI.I'H 

. du mémo lieu, sous le n
CIE., est dissoute <lep 

vingtième jour de Janvier courant, le 
llxé pour cette société éiar.t expiré. 

Ottawa, 21 Janvier, 1888.

Une dépêche nous a annoncé la 
solution de l’incident de Florence. 
Le gouvernement italien a décidé 
de déplacer en disgrâce le juge de 
paix coupable d’avoir violé le do 
cile du consul de France. On assure 
que cette solution est due à l'iriter- 
vt iiUou personnelle du roi Humbert

1 je commandant Brasseur, l’un 
des héros de la guerre franco alle
mande, est mort aux Invalides après 
dix-huit années de soulîrances. 
C’est lui qui figu.e dans le célèbre 
tableau de Neuville, u Le Bourget” 
Cet officier est au premier plan de 
la toile, blessé, désarmé el gardé 
par des soldats prussien».

EON, oo in eue 
LPHONSELAU- 

<le H. H.

cwlevar 
d’Ot'aw 
ZON. 
PIGEON A

!e'n.l

H. II. l’IGEON.
Témoin,

F. H. Chhvsi.eh

4-S:x'j nsr
COLLEGE MILlTAltiK ROYAL

DU CANADA
KINGSTON, ONT.

Le président de la République 
française, M. Carnot, a reçu à l’Ely
sée le cheik Aboi -Naddara, qui lui 
a présenté les félicitations des 
Orientaux en général, et des Egyp
tiens en particulier.

Mi s compatriotes, à dit notre con
frère oriental, appellent la France 
leur mère bien aimée, et les Français 
leurs très chers frères.

C’est Abou-Naddaraqu 
celte curiosité arabe : “ 
not ” signifiant “ Bonheur du 
siècl". ”

Le Collège Militaire Royal eet établi dans 
le but de donner une éducation comnlè e 
dans toutes les branches des tactiques Mili
taires, for ideations, manœuvre», corps de 
génie et tontes connahsances scientifiques 
générale nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et nour former des offi
ciers pour le commandement et l’état-

De plus, le cours d'études est erganirè 
de manière à procurer une connaissance pra
tique et approfondie sur toutes les matières 
essentielles de l* haute éducation moderne.

(a)

i a trouvé 
8adt Car-il^est completnie Civ 

les bran
(b) Le Cours de Gé 

et parfait dans toutes 1 
11(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le même que celui requis par les arpenteurs 
des term Fédérales; le cours volontaire d'ar- 
ptntage e»t celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement fédéral.

Les examens pour 1 immatriculation ont 
lieu en juin de chaque année. Les candi
dats doivent dépasser quinze ans et être au- 
dessous de dix-nuit ans le premier janvier

La durée du cours du Col'ègo est de qua-

k l’Armée 
ées aux gr

ETA TW-LM*

Une nouvelle tempête de neige, 
ouragan aaccompagnée d’un 

éc'atée dans le nord-ouest. Une 
dépêche de Neche, Dakota, dit que 
le froid est desc ndu à 00 dégrés et 
que, la nuit dernière, le vent a at
teint une vitesse de quarante milles 
à l'heure. Les trains de chemins 
de fer sont tous retardés.

natre commissi'
Impériale sont acc
° “pension rt instruction, $100 po 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres informations, s adresser à 
l’Adjudant-Général de la Milice, Ottawa 

Ottawa, 19 Nov. 1887

1èreBégul 
aducs an-ord

or chaque
C'est aujourd’hui qu'a lieu l’ou 

vertu re du troisième grand carnaval 
de glace, à St Paul.

fausse couleur dans cette reproduc 
lion d’un de nos confrères d'Ütta-

Celte affirmation n’est, cependant, 
qu’un mensonge ; ou plutôt, il y a 
autant de mensonges dans cette 
affirmation qu’il y a de piastres. 
Un simple mensonge à la fois pour 
un organe rouge, ça ne contente 
pas les avides du parti, c’est un mil
lion de mensonges d’un seul coup 
qu’il faut leur servir. Mais pas de 
reproche à UVElecteur’’, qui connaît 
mieux son monde que nous.

L’article du confrère a, cependant, 
un mérite pour nous. Il parle serai- 
officiellement. Notre confrère est 
autorisé, ayant l’oreille des minis
tres provinciaux de Québt c, et il 
doit connaître au juste l’opération 
financière, qui vient d’être faite par 
le Crédit Lyonnais.

Voici ce qu’il affirme d’après ses 
ii: formations particulières :

“ Disons d’abord que la dépêche 
confond deux affaires ab.-olument 
distinctes et tout à fait étrangères 
l’une à l’autre. La concession a 
bail faite à M. Ixiuis 11. Taché, 
s’applique à une île située en bas 
du pont des chaudières : elle a été 
faite par l’honorable M. Uarueau, en 
dan du 26 août dernier, nar acte 
devant maître Ph. H not. La vente 
faite à M. George Rowe s’applique 
au contraire à un lot de grève situé 
en haut du pont des Chaudières ; 
elle a été décidée par l’honorable 
M. Garneau et conclue par l’hono
rable M. Turcotte dans le cours de 
janvier coûtant.

“ Maintenant, quant à la part 
prise par l’assistant-commissaire, 
M. Taché, dans cette affaire, nous 

assurés que M. Tachénous sommes 
a refusé d’agir parce qu’il aurait eu 
à traiter avec son parent, M Louis 
Il Tachî ; c’est l’honorable M. Gar 
neau lui-même,qui s’est occupé de 
cette transaction, à toutis ses phase*, 

des experts du

"Le gouve n-unent, dit-il, a vendu l’em 
prunl de $3,500,000 au Grédit Lyonnais 
une des plus grandes maisons de Franco, à 
quatre-vingt-dix-neuf c-mts dans la pisMre. 
Murien tenant compte des frais d’émission, 
de change, de Banque et de timbres, on 
calcul» que le produit sera de 96 et 97, di
sons 96 50 par $lu0.00 
tor. G'est un succès inespéré 
cèdent, dont nous devons félii 
ment l'hon. trésorier provincial, 
vei nemenl de Québec ’’

depuis le rapport 
gouvernement ju qu’à la signature 
du bail à M. L. H. Taché, le con
cessionnaire.

versées dans le tré- 
i et sans pré-

eUe UN BANQUET A SIR ADOLPHE.

H n’y a donc plus de doute sur le 
taux obtenu par M. Mercier pour 
son emprunt de 83,500,000.

“L’Elect ur” admet qu’il n’est pas 
même aussi avantageux que le di
saient 1 -s premières dépêches. Celles- 
ci annonçaient que la négoc.ation 
avait été faite au pair, et UL’Elec
teur ’ reconnaît que l’emprunt a été 
négocié au-dessous du pair, à 96i 
pour cent.

Or, dins le môme temps, un égal 
montant a été emprunté par la com
pagnie du Pacifique avec première 
hppothèquesur son embranch nient 
d’Algoma, et cette compagnie a ob
tenu 98i pour ont. Il est vrai 
qu'elle paie 5 pour cent d’intérêt sur 
cet emprunt, c’est-1 dire 1 pour cent 
de plus qu’il n’est payé sur l’em 
prunt-Merc er. Mais il y a 2 pour 
cent de différence sur le prix de 
vente, ou l’escompte. L’emprunt 
Mercier est à 96£ pour cent et l’em
prunt du Pacifique est à 93£

Il reste donc une marge de 1 pour 
cent en faveur de ce dernier em
prunt.

Et puis, comme nous l’avons déjà 
fait observer, la compagnie du Pa
cifique est une entreprise nouvelle, 
qui n’a pas encore eu le temps d’éta
blir son crédit, tandis que le crédit 
de la province Québec est établi 
depuis longtemps.

“L'Electeur” ne manque pas de 
nous faire des comparaisons avec 
les autres emprunts de la province 
de Québec depuis 1874. Il est vrai 
que ces emprunts sont moins avan
tageux ; mais cela est dû au fait 
que ces emprunts ont été contractés 
lorsque le marché monétaire était 
plus nsserré qu'il ne l’est aujour
d’hui. Ce n’est pas avec ces emprunts 
que M. Mercier devait compter, mais 
avec l’état présent du marché. “L’É 
lecteur, ” pour être juste dans ses 
comparaisons, devrait considérer les 
emprunts effectués à peu près dans 
le même temps que l’emprunt-Mer- 
cier. Comment explique-t-il les 
conditions plus avantageuses de 
l’emprunt du Pacifique, dont nous 
venons de parler ? Il aurait aussi une 
bonne comparaison à faire avec le 
dernier emprunt de Victoria, que 
nous avons déjà signalé. Cette co
lonie, plus pauvre que la province 
de Québec, «a négocié à 109 pour 
cent, soit 9 pour cent de plus que 
l’emprunt-Mercier.

Voilà comment “l’Electeur” tâche 
de tromper ses lecteurs en leur di
sant que son chef vient de sauver 
un million à la province de Québec, 
lorsqu’il lui a virtuellement fait 
perdre des centaines de milles pias-

Le “Canadien” a pris l’iuitiative 
pour offrir à Québec un grand ban
quet à Sir Adolphe Caron.

En soumettant cette idée, il fait 
l’éloge de Sir Adolphe, éloge, qui 
est certainement très mérité et au
quel souscrira tout le parti cont-er-

S r Adolphe, dit noire confrère, a donné 
k mesure de sa valeur adminis-ralive lors 
de la rébellion en organisant en quelques 
heures pour ainsi dire la campagne, à l’une 
des saisons les plus difficiles de I 

hon département, conduit d'une manière 
irivproehaüle, ne laisse pas de prise & la 
crilnjue-

Sa large hosoila'ité est c 
Bous des dehors conciliants, affables, il 

cacha une ténacité neu commune. Il a 
beaucoup de savoir-faire politique et n’a 
pas peur de la bataille. Il est de ceux qui 
ttcquiôrrent tous les jours, par» equ ils ne 
s'imaginent pas tout savoir.

LA QUESTION DE L’EAU.

Le Coiiseil-de-ville d Ottawa, à sa 
séance d’avant-hier, a rejeté ’les 
recommandations du comité de l’a 
queduc, dont nous avons déjà parlé. 
Le comité avait recommandé l’achat 
de 5000 filtres pour les poser aux 
robinets de l’aqueduc dans chaque 
maison, et il avait de plus recom
mandé l’extension du tuyau de 
l’aqueduc jusqu’au chenal nord, 
au-dessous du pont du Pacifique, 
pour mettre la source de notre 
aqueduc hors la portée des égouts 
de Rochesterville et de Meclianics- 
vi.le. Ces ncommandations ont 
ôlé rejetées après un débat assez 
animé. MM. Gordon, Cox, Monk, 
McVeity, Borlhwick, O’Leary, 
Adam, Durocher et Henderson ont 
voté pour le rejet, et MM. Hutchison, 
Errait, lleney, Laverdure, Bing
ham et Roger oot voté pour les re
commandations.

La majorité a cru que les recom
mandations du comité coûteraient 
inutilement à la ville une cinquan
taine de mille piastres, et elle appuie 
sa manière de voir sur le désac
cord qui existe entre les spécialistes, 
chargés ^’analyser l’eau que l’on 
boit à Ottawa. Ijes uns disent que 
cette eau, sans être pure, ne contient 
aucune impureté propre à causer des 
maladies ; d’aut es prétendent le 
contraire. En présence de ce désac
cord, il ne reste qu’un j chose à 
faire avant de s’engager dans de 
nouvelles dépenses pour améliorer 
notre aqueduc, c’est de continuer 
les études sur la qualité de l’eau.

Ce raisonnement ne manque pas 
de force ; mais le conseil-de- ville se 
trompe certainement s’il croit que 
sa tâche ne va pas plus loin. Il y a 
des faits constatés, dont personne 
ne conteste l’exactitude et la gravité 
au point de vue de l’hygiène publi 
que. C’est le drainage défectueux 
de la la ville, c’est le defaut de tuy
aux de renvoi dans un grand nom
bre de maisons, et 1 s mauvaises 
exhalaisons, qui en résultent durant 
les chaleurs de l’été.

Il n’y a pas besoin d’être grand 
ch mist j pour constater ce fait. Que 
le conseil de ville fasse donc visiter 
chaque maison, et qu’il avise au 
plus vite aux moyens de remédier à 
cet état de choses. Nous sommes 
très surpris que le débit d’avant 
hier n’ait pas touché à ce ppint, qui 
saute aux yeux d.-s mains clairvoy-

L’AFFAIRE DE L’ILE AU PIN ET 
LA VENTE-ROWE

L’“Electeur explique ces deux 
affaires comme suit.

“ 11 a été publié, dans 1’ “Elec
teur” d’hier, uue dépêcha assez in
juste pour l’assistant commisi-a re 
des terres de la Couronne, M. Eugè
ne E. Tach». Com ne d’ordinaire, 
d’ailleurs, cette dépêche a été insé
rée dans notre journal, sans con
naissance de la- rédaction, étant re
çue trop tard dans la nuit pour lui 
être saumise.

“ Nous tenons eu conséquence à 
rectifier les faits présentés sous une
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MM. Dickinson et Powell ont été mis en 
nomination aujourd’hui à Bell’s Corner.

Sir John A. Macdonald était présent et a 
prononcé un discours sans se déclarer ni 
pour l’un ni pour l’autre.

L’asseyj) é0 a paru être en majorité pour 
M. Powell.

Le club des jeunes conservateurs de Qué
bec organise une grand» démonstration 
publique, à laquelle sont invitées spéciale-
___ toutes les notabilités du p rti. Les
questions importantes récemment int-o- 
duites dans la politique form ront !e thème 

lequel les o-ateurs seront appelés à 
imes bien informé, laparler. Si nous 

démonstration aura un caractère grandiose 
et devra promouvoir o’une façon notable 
les Intérêts du parti dans la piovince de 
Québrc et particulièrement dans le district
de Québec.

La république argentine avec laquel e le 
fédéral vient de nouer desgouvernt ment 

relations commerciales, a une population 
de cinq mill! : ns d ûmes et sen commerce 
se développa d’années en années. Sas im
portations s'élèvent à $92,221,969, et ses 
exportations à $82,289,507. Le Canada 
pourrait lui fournir les articles suivants: 
le sucre, le papier, les instruments agrico
les, le fer, le fromage, le cuir, etc.

Ces divers articles représentent une som
me d'environ cinquante millions de pi u 1res.

SI nous en croyons le "Mail”, la province 
de Québec serait la plus malheureuse de 
toutes les provinces de la confédération ca 
nadienne, et la principale cause de son 
malheur serait le clergé catholique, qui lui 
coûte trop cher. Nous avous souvent dit 
au "Mail” qu’il était aveuglé par son fana
tisme, et plus d’une fois, aussi, nous avons 
fait voir que les habi'anls d'( hitario n’é
taient pas plus heureux que les habitants 
de la province de Québ c.

"L’Insurance and Finance Chronic'e” 
nous fournit un argument péremptoire à 

en nous don-l’appui de cette proposition 
nant un tableau indiquant la dette hypo
thécaire respective des deux provinces en 
question. Voici ce tableau 

Ontario.
Valeur de 'a 

propriété hy
pothéquée...

Hypothèques..
Si ce tableau est exact, la propriété dans 

Ontario serait hypothéquée à
cent de sa valeur, et à

$800,000,000 $350,000 000 
275,000.000 30,000,000

trente-quatre pour 
huit pour 
de Québec.

n’est pas celui qui est le plus endel é. S’il 
en était autrement, nous recommanderions 

de s'endetter davantage

t seulement dans la province

ble que le plus heureux

à
pour être heureux comme le sont les na
tionaux du "Mail.”

L’EMPRUNT DE QUÉBEC.

Ritn do plus superbe que “l’Elec 
leur”, le principal organe de l’ho
norable M. Mercier, dans un article 
qu’il publie sur le dernier emprunt 
provincial de Québec 
lu cet article dans le “Courrier Fé-

Nous avons

déral” d’hier, et nous no is appre 
tiom à répondre à ce confrère ; 

nous nous apercevons que la
rédaction du “Courrier” n’a fait 
qu’emprunter et t article s ns don- 

crédit à qui de droit, et que c’est 
à “l’Electeur” que nous avons af 
faire. Cet article est aussi trcm 
peur que la plupart des écrits de 
.notre confrère français d’Ottawa, 
qui ne voit plus qu’en rouge, qui 
ne trouve plus rien de bon dans le 
parti conservateur, où, pourtant, 
son rédacteur a été créé et mis au
monde.

Revenons à “l’Electeur” et à l’em 
prunt de son chef, M. Mercier. “L’E
lecteur a le toupet de dire que cette 
opération financière sauve à la pro 
vince de Québec “plus d’un million 
de piastres par 
quelle il a été contracté, et il an 
nonce, de plus, à ses lecteurs que ce 
sont “ses informations particulières, 
qui lui permettent de leur faire 
part de cette bonne nouvelle.”

l’habileté avtc la-

i.

irigeait vers la 
n contre. Ils se 
s dîner. Son 
décidé son dé- 
ntée, à arran
geait entrée et 
iolence et Liz- 
retourna avec 
, mais la figure 
tr ses lèvres les

is ? demanda

rs huit heures, 
tes querellés ? 
sentir un mal-

da-t-elle d’une

:e qu’on ne l’a 
1 est parti, et 
rvz vous fait, 
riez donc....je

crispés, dont,

die du sort de 
la rebellion 

elle était elle-

mi

nt que j’allais

l’un rire qui

in air qui n’a* 
ar avec vous ! 
lurer, à fouet- 
vous faille en- 
îz vous que je- 
s l’avez rendu 
. Et ! qui sait 
Mais....

is Marguerite 
$ jure i

e nuit, et nu- 
une douzaine 
village était

$ folle, et, Liz- 
s sa chambre 

impossible à

icrches se con - 
pas parti. Il 
d’inquiétude 
tel moment, 

laumière, une 
tait adressée à

elle avait rt- 
, mais s’arrêta 
pour sa belle* 

1 mère, 
de continuer,

causé tant de 
on pouvoir de 
devenu fou ou 
l’ai quitté 
les chars pour 
■uise,” part de
le capitaine ai 
page. Quand:

centaines de 
es-vons qu’em 

Dieu sait ce 
si fort en moi 
uer ou de tuer 

prières, ma 
Rappelez-moi 

ie, si je vis, je 
■is. Dieu seul 
l courage, ma 
le, nous nous

la

sa coupable 
guerite jeta la 
retentit dans

les bras, mon

Jérôme leur 
lettre et la lut 
le sa fille, sui- 
lecture, Mar-

, tomba, pres-

ellc d’une voix.

e, s’approcha 
le sympathie^. 
: et le saisis-

llez vous-en et 
jus on je vous 

Regardez-là..

i ! Elle a brisé 
t maintenant, 
e le regrette 
imenez-là ! ou 
ï, et je ne veux

i

prenant 6 
i dejeuner, 

sme, l grand 
ata converti.

•* n

sans égal sous le-

boyden.
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RESUME TELEGRAPHIQUE

(Dépêches de celte après midi)
Ia France et ITtnlle

Paris, 25,—La “ F rance ” annonce 
qu’une rupture est imminente dans 
les négociations au sujet du renou 
vellement du Irai té commercial 
Franco-Italien.

V

1*mn d’nmllenre
Rome, 25—Léon XIII a refusé de 

recevoir don Jaime, fils de don Car
los

l.ew Kalloimllete*
Rome, 25—On croit que les ùvê- 
es américains ont conseillé au 

Pape de ne pas condamner les na
tionalistes Irlandais.

qn

Mur lee tert-rade lord DnlSrrlB
Dublin, 25 —Lord Du fieri n a ré 

pondu à ses tenanciers irlandais, 
qui demandaient uue réduction de 
40 pour cent, do régler la question 
avec ses agents.

Ces derniers ne veulent réduire 
ine de 10 pour cent, ce qui cause 
le graves mécontentements.

Mormon
St Paul, 25—-Madame Wilkins a 

intenté, hier, une action pour diver
se à son mari qu’elle accuse d'avoir 
cinq femmes viva il toutes dans cet
te ville.

Ilommre d'ria#
Berlin, 25 — Le comte Herbert 

Bismaik et lord Randolph Church 
ill se sont reiic.onlrés hier soir à un 
dîner chez l’ambassadeur Anglais.

Opération prit dnngTreuee

Berlin, 25—Les médecins s’accor
dent à reconnaître comine peu dif 
fleile et d'aucune nature dangereu
se l’opération que doit pratiquer le 
Dr McKenzie dans la gorge du 
prince impérial.

Meturv vonlro Ira grtvra
Milwaukee, 25—Les fabricants de 

bière] de celle ville ont notifie leurs 
employés que le 2(1 courant tous 
ceux qui seionl membres de l’union 
No fi, perdront I* ur place A moins 
qu'ils ne consentent A abandonner 
cette organisation.

Kmplonlmi
Londres, 25—Une terrible oxplo 

sion de poudre à canon, s’esi pro 
duile hier à Brest. Onze penonnes 
ont été tuées et 30 sérieusement 
blessees.

s.v * mit vr nver
Washington, 25,—Joseph Cham

berlain nie carrément qu’il ail élé 
nommé gorverneur-général du Ca

1.0 vnrimviU
St Paul, Minn., 25—Lo pa’ais d.» 

glade est fini d»puiH samedi ; ou 
met la dernièro main aux groupes 
des statuts de triai'?. Los hôtels 
ront littéralement encombrés d\- 
trangers. Lo programme des fêles, 
qui doivent durer dix jnus, et t des 
mieux préparé.

Mnrltlmo
New York,25—Le navire “Hekla” 

de Copenhague, est arrivé ici.
l.e steamer “Servia," de Liver 

pool, qui était échoué, hier, à 
l’entrée de la baie, a été mis à flot 
ce matin et il s’est rendu à son

TrlNtv nvvldvnt
Streator. III. 25—Deux trains de 

fret, sur la ligne Santa Fe, sont 
venus en collision durant la nuit 
dernière, sur un pont de la rivière 
Vermillion. Un nommé James An
derson, de Toronto, Ont., chauffeur 

dos trains, s’estjtuée presque 
instantanément, en sautant sur la

•o-

ETOFFES A ROBES
La grande variété et le choix illimité que 

nons offrons en cette ligne ne saurait être 
surpassée. Nons avons attentivement va 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’étoffes a Robes
et II est impossible de concevoir rien de plue 
complet. Il est superflu d'ajouter que les 
prix sont des plus avantageux. Si voue dé
sirez épargner de l'argent, ne manques paa 
de venir nous faire une visite à benne 
heure et vous procurez ce qu'il y a de 
mieux k votre choix dans tous les dépar 
temente d'après nos prix les plus réduits.

Ne craignez pas de nous accorder votre en
tière confiance et vous vous convaincrez que 
l’on pent épargner de l’argent non-seule
ment dans un seul département mais qv.e 
c’est général dans chaque branche, dans la 
plus large acception du mot.

N. B.—La merveille du jour. Nos

GANTS DE KID
De 46 cents, à quatre boutons, des couleurs 

les plus nouvelles.

MAGASIN A BON MARCH K
L'établissement par excellence pour la con

fection de Robes.

Dupuis dk XTolin
Ottawa, 19 Nov. 1887—,1a'.
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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sous le patronage de M. le curé A. LabeIle 

Au profit de l'Œuvre ries Sociétés Dlocéeainearie Colonisation de la province de Qu 
Fondée en Juin 1884, eu us l'autorité de l'Acte de Québec, 32 Viet., chop. 36.

LE NEUVIEME TIlîAGE MENSUEL AUItA LIEU LEt=5

MERCREDI, 15 FEVRIER 1888, A 2 HEURES P.M.
"Valeur des Lots, - - - $60,000

Valeur de» Lot», .... «50,000 1 C-| (1(1 T, D|||,( 
Cèroe Lot : Lu immeuble de - 5,000 J Ulllul

} 25 ris le Bill

1ère SE1UE { 

2me SERIE { Valeur des Lots,
Gros Lot : I n immeuble de - 1,000

$10,000

LE CANADA— MERCREDI, 25 JANVIER 18R8
fJoseph Rikndbau, journalier, de Saint Ce programme ne laisse rien à 

Isidore. J V-tai» électeur et j'ai voté. sera favorablement accueilli de
M. Préfon Mine s'oppose a la reception catholiques, a Rome comme au 

de ce témoignage viiqn'il ne s agit pas d'un Les hommes distingues qui 
fait personnel au defendeur. votre comité de révision sont

Objection renvoyée. bien connus du public : leur
I>e témoin continue. Je travaillais chez égalé que par leur esprit sincèrement ca- 

Derimrd Hébert, la semaine avant la vo tholique ; leur al tachemeiiL inviolable aux 
talion. Il m'a demande si je votais. Je enseignements de l’Eglise dans le passe 
lui dis que non. Il me dit alors : as tu des me remplit de confiance et m'est un sûr 
affaires avec Cusson ? Oui, répondis-je, je garant du soin jaloux qu’ils mettro 
lui dois une vache. S'il te donne ion reçu jours a ne jamais s'écarter des sein 
pour le prix de la vache, plus dix piastres, |a plus rigoureuse orthodoxie.
voteras tu avec nous? Oui, répondis-je. C’est donc avec bonheur que je demande i A,
Tu n'est pas riche, reprit Bernard IJéuert. au ciel de bénir votre entreprise, de la | Mdld dC
ils ont de l'argent et tu fais bien d en pro- . faire grandir et prospérer de plus en plus 
flter. c’est notre argent qu'ils dépensent. pour la plus grande gloire de Dieu, pour 

Subséquemment M. Cusson vint chez l'honneur de la sainte Eglise, et le plus 
moi avec Bernard Hébert. 11 nie prit a , grand bien de notre chère patrie, 
l'écart et me remit deux billets de $à de la Veuillez agréer,
banque du Peuple. Je lui dis qu'il me Monseigneur,
fallait mon reçu. Il me dit qu'il me lu l'assurance de mon
ferait remettre par Bernard Hébert. J "al- j dé
lai ensuite chez Bernard Hebert qui me i 
dit qu’il avait une lettre pour moi conte- | 
liant mon revu. Elle était sur l'horloge, j 
je la pris moi même. J'ai dépose motureçu, i 
le lendemain du la votation entre les ; 
mains d’Emery Rohidoux. avec les 810 
j'avais reçues de Cusson. Bernard 
m'avait dit que Cusson youl ilt faire saisir 

je lui devais. C’est

A TRAVERS L EUROPE CARTES PHOFtXSIONEl.m

liaedoogall A Beleourt
désirer

composent 
déjà fort

MT AVIS Î—EKEB PATINS !
cailleries et ferronneries, c’est

£ \ DEPECHE
i

Chez Thos. Birkett, 115 rue Rideau
I P. S.—1,000 paires de Patins de tous prix et 

Venez et v

La chaise du pape
AVOCATS, PROCUREURS, ETC.,

Oslsrls et Quebec
SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa

Ho*. W.

de toutes les 
oyez par vou

grandeurs : 1,000 Clochettes nour slcig 
s-mêmes. 21 11 87-1Les dépêches de Rome nous ont appris 

que le jour de son jubilé, le pape s’était 
fait porter en chaise à Saint-Pierre. Cette 
chaise, dit un journal de Rome, est un 
don offert par les provinces napolitaines 
et c’est un véritable chef-d’œuvre. Elle a 
coûté, dit-on, $12,000. Les artistes napo
litains les plus en vogue y ont travaillé, 
parmi eux le célèbre peintre Domenico 
Morelli. Cette chaise est 
dant de l’admirable berceau, offert à la 
reine Marguerite en 1869, par la ville de 
Naples, lors de la naissance du prince de 
Naples, aujourd'hui majeur.

La chaise de Léon XIII a une quille en 
marqueterie d'un travail très fini, et une 
balustre à nichettes, dans lesquelles sont 
placées les statuettes des douze apôtres,en 
argent, six de chaque côté. L'arc qui en
cadre les glaces et les minces colonnes de 
la balustre, sont entourés d’un élégant ru
ban d'écaille ouvragé, et 
feston de camées. Derrière la quille, un 
filet symbolique grimpe jusqu'à la plus 
haute frisure.

DERN11
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DEont tou- 

tiers de
Macdouoai.l, N. A. Bklcocbt. LL M 

Frank M. Macdouoai.l. V

„JSrn i B. B. EDDY & Oie New-Yory 
Tribune, de 1 
avec le doctei 
la santé de 
O'Brien a bea 
Bonnement e 
indomptable 
état de prosti 
▼elles complii 
une époque 
symptômes d 
lestaient. S< 
détendu, et » 
rent presque* 
maintenant, i 
duire les com 
Le repos avec 
solumentee d 
■e remettre d

N OTA IKK.S, Etc.
; Bloc Ha*, rue Sparks. Ottawa. Ont. j

MU DE L'HOTE! RUSSELL 
Martin O’Oara. C. IL

(LIMITEE)
ETABLIE EN l.’AKNEE 1854. INCORPOREE EN L’ANNEE I860digne pen-

HULL, P. Q.vouement,
K. P. H SHOW

GHW. McLAliRIN, L. L B.E. A. Car Manufacturiers» et Marchands en Gros de
AVOCAT. Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa. BOIS DE CHARPENTE
Portes, ft» sis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisoas, Etc, Etc, EX! PROVINCE DE Ql'EBECHé!

WINS, KIDD 4 RUTHERFORDpour ce que 
j'il me dit qu’il y 

r cela, si je voulaisd "arrange 
Goyette.

Jkan Olivier Lon 
de Saint-Constant.
Goyette s'est tenu chez 
pas de Imisson chez moi,per 
Je n ai rien eu pour avoir donné ma maison 
au comité. J’ai demandé $.‘>0"vt M. Beau
soleil m'a dit que c'était trop cher.

Louis Morin, menuisier entrepreneur, 
de Saint-Dj^pM. J'ai travaillé a l'élection, 
a la demande de personne. Je suii 
loyalement, c'est-a dire de moi- 
Quelqu'un m’a payé mes frais de voyage. 
J’ai revu pour mes dépenses personnelles, 
environ $25 ou plus, du M. Cléophas Beau
soleil, avocat. Je » ai pas regarde ce qu'il 

t de l'argent de papier. 
Ça pourrait être aussi bien $50 i|Ue $2>. Je 
n’en sais rien. Je ne me rappelle pas avoir 
parlé a Mederic Mouette, durant l'vlection. 
Je ne le connais pas.

Je crois être allé chez Louis Lefrançols, 
père. Je ne me rappelle ce que j'ai fait. 
Nous avons parlé detection. Je n’ai fait 

r d'avoir son vote par des moyens

Avocate. Sollicite* re. lolalrM, «ta.
pour la Cour Suprême, le Par 
les ®é parlement» Publies, etc.

avait moyen 
voter pom

»rSSAC.'—A une assemblée des no
de Tadoussac, sou s la présidence de 

urgoing. écuyer, le vœu suivant en- 
itn-s se rattachant a la subdivision du 

comté de Chicoutimi ut Saguenay a été ex
primé à l'unanimité :

i'HUS qi Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d'emballage.
| fÎb'ou

ALLUMETTES **TELEGRAPHE ” DE PREMIERE QUALITEGTiN.maitrc de poste. 
Le comité de M. 

i. Il n 
ridant I"

I -----ARGENT A PRETER—éjection.la courbe un
Paris, 24— 

pables d'extr 
Louise Miche 
tat dit que s’i 
chiâtes, le p 
disparu.

“Que dans la mesure qui sera proposée 
à l'Assemblée légisiat i vu de Québec pour la 
division de ce district électoral, il serait 

fait juste, patriotique, opportun 
que le comté de Saguenay tel que consti
tué par statuts, serait détaché de tout le 

te de Chicoutimi (celui-ci pouvant fort 
rester uni, si deux députés seulem 

ordés a ae district! et aurait d
de Québec un représentant 

de l'etendue, de l'éloigné- 
re, de son manque de 
c le district électoral, 

sa population, 
'il contient, des 

’il a en

Buveaex : Sceitleh On tari» Chambers, •ttawa -, 
Kemptville, O» aria.

•oins ti*o. I. Ki»»
Alex. C. Rutiisrvub» v

La partie supérieure des panneaux est 
a plus artistique. M. Morelli y a peint J. P. FISHERmême. Wen 

sont aer
ie parle 
special i 
ment de

AVOCAT. SOLLICITEUR. Kic.
Agent peur la Ceur Suprême, le Parlera» 

les Département» Publics.
Seems* Ontabio Chambers, Ottawa, Ont.

un saint Pierre sacrant saint Aspreno, 
sainte Candide Dublin, 24 

nisé pour fai 
Morley et au 
nent visiter 
personnes cc 
pairs, plusleu 
204 magistrat:

communications avec le ci 
des nombreux besoins de 
dt-s grandes ressources qu 
intérêts multiples et dilfe
^ " Qu’à cette fin cette assemblée proteste 

contre les résolutions de l'assemblée tenue 
à Chicoutimi le 6 décembre 1887, tendant 
à maintenir le comté de ÿaguenay sous la 

division No 1 du comté de

évêque de Naples, et 
dans le costume de la première époque du 
christianisme. Au fond, le Vésuve, dont ICerne donnai

McVeity & Hendersonla fumée ne sortait alors que d’un seul cra
tère, jetant une légère teinte grisâtre sur 
l'ensemble.

Au-dessus de cette peinture on lit une 
inscription contenant la dédicace de cette 
chaise n L»on XIII pour le lOème lustre 

sacerdoce. Cotte inscription est 
m milieu d’un fouilllis d’arahes-

rents qu AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. 
Agents pear la Ceur Suprême et le» Départe- 

ment* Publies. <

Ià Chlcou 
à iiiaiiiten 
tutelle de la 
Chicoutimi.’'

SHH II 11 ROOK E—Jeudi soir, à l’occa
sion du l'inauguration d'une statue de sir 
George Etienne Cartier, qui orne 
d'hui la salle de lecture de l’établisse! 
du Pionnier, il y avait en la dite salle 
soirée politico-littéraire des plus intéres
santes, a laquelle s’étalent rendus un bon 
nombre de nos amis qui y étaient conviés.

—Le cercle agricole de Sherbrooke s’est 
réuni en assemblée annuelle dimanche, le 
15, au lieu accoutumé. L'élection des otn- 
ciers pour l'année courante a donné le 
résultat suivant : President, M. l'abbé H. 
O. Chalifoux, curé de Saint Jean-Baptiste ; 
vice président, M. Jos. Allard ; trésorier, 
M Eugène Bourque ; secretaire, M. Elisée 
Noël ; censeur, M. Norbert Bourque.

Apres les remerciements votés aux offi
ciers sortant de charge, M. Jos. Allard fit 
une excellente conférence sur la culture de 
la canneberge, vulgairement appelée atom. 
M. Allard démontra l'utilité de cette cul
ture et l’occasion qu'elle fournit de rendre 
productifs certains lorrains marécageux, 
de même que certains sols trop pauvres et 
trop rocheux pour être soumis aux cultu 

ordinaires; lu cannehurge se divisant 
en deux especes, dont l'une convient aux 
terres mouillées et l’autre aux terrains 
légers et rocheux.

M. Allard a vivement intéressé son audl-

Noussommes heureux 
progrès constants du cerc 
belle société fut fondée le 7 septe 

amis dévoués à la

Seeltiih Oitarif Chambers, Ottawa, Oitqu'essaye 
honnêtes.

Je ne me rappelle pas avoir rien reçu 
d'aucune autre personne que de M. Beau
soleil. D'apres ma connaîtrai

AFFAI
Taylor McTkitt. 6xe. F. Hbnokrson.

de
STEWART, CHRYSLER 4 GODFREY WxSHINGTt

a porté la par 
discours très 

il dit qui 
du part

i
ques du meilleur goût. Toute la chaise 
est double'e de^velours bleu tendre, brodé 
de fleurs de lys en argent.

Joseph Giroux, cultivateur, de Saint- 
Constant. J'étais électeur. Je n ai pas reçu 
d’argent. Je nai pas éié engagé comme 
charretier. J’ai roulé pour rien. Je m'at
tendais à être payé cependant, mais ça ne

".Uj
AVOCATS. SOLLICITEUR»

Agents pear la Ceur Suprême et le Parlement.
échangé.

Dublin, 24 
lies du gouvei 
land. Queenst 
liberté de O

Chaibrei Ueiia, 14 rue Metialfi, Ottawa, OntQ. —Faisiez vous partie de la patrouille.
R. —Comment appelez-vous ça ........ la

patrouille. (Rires.)
Le juge prie le public de ne pas rire, ob

servant que tout est sérieux dans cette 
contestation.

Ia; témoin répond qu’il 
patrouille, mais qu’il n'a

L'enquête du réquérant est 
se, sauf a être rouverte si l’on 
se pour se faire. La cou 
qu’à lundi matin, oii l’on procédera 
cause contre l’honorable M. McSha

Mol,un» Si kLa terreur prussienne en Alsace

Quand l’ordre régnait à Varsovie, c’est 
que tous les Polonais avaient été pendus 
ou fusillés.

Quand 1'Alsace-Lorraine ne fera plus 
entendre sa protestation sans cesse renou
velée contre l'annexion de 1871, c'est que 
tous les Alsaciens-Lorrains seront en pri
son. M. de Hohenlohe, qui fut ambassa
deur d’Allemagne à Paris et qui gouverne 
aujourd’hui les deux malheureuses pro. 
vinces que la France a perdues, expulse 
les députés, refuse les permis de séjour à 
ous les Français, fait saisir les journaux 

de France, révoque les maires et les rem
place par des fonctionnaires importés tout 
exprès d'outre-Rhin, ordonne aux gen
darmes de dresser procès-verbal à propos 
de rien et aux juges de condamner sans 
motifs.

Ce tableau n’est pas chargé ; prenons 
un exemple au hasard clans un des der
niers numéros du Journal d'Alsace, qui 
parait à Strasbourg, et copions textuelle-

waki F. H. Ghktsi.br 
J. J. UOBKUBV

W. J. CODE nemeiu o:a fait partie de la 
rien reçu pour ses Avoe*l, Selllclteer, K Se. 

■corns* OnTARie Chauuui, Ottawa, 0*t. 
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M. Cox et a d 
de cet act 
les traite 
prisonniers p<

Bradley $t Snow
AVOCATS, SOLLICITEURS reu* la COUR 

SUPREME. NOTAIRES, Etc.
H. A. URAtiiar.LE “ CANADA-FRANÇAIS ” A. T. Swew.

Ht l’Autorité Ecclésiastique Argent à prêter A %/. avee privilège de rem- 
beuraer en aucun tempe. POLITK

LETTRE DE L’ADMINISTRATION A SON EMI
NENCE LE CARDINAL TASCHEREAU. Docteur NOLIIM W

u du Canada-Français 
31 décembre 1887.

diiial Taschereau,

CHIRURGIEN DENTIST!
Coin des rues Sueeex et Rideau 

OTTAWA
Hcaree de Bureaa : - - De I a.ro. à 5 p.m.

Dublin, 24- 
une conversa 
clergé dit qu’i 
pour le parle 
Tyrone à cond

de constater les 
le agricole. Cette 

emhre 1875 
. cause de 

de grouper 
l i valeurs canadiens fran- 
de Sherbrooke dans une 

utuels.

A Son Eminence lu Curd 
Archevêque de Quebec,

Eminence,
Comme j'ai déjà eu occasion d’en entre

tenir N otre Eminence précédemmtent, un 
comité du professeurs de l'Universite- 
Lnvul, tant à Montréal qu’à Québec, a 
résolu de fonder une revue portant le nom 
de Canada-Français, qui devra s'occuper 
de théologie, de philosophie, d'histoire, de 
littérature, de sciences, de questio 
claies et religieuses, en un mot de 
ces travaux intellectuels que Notre 
Fine le Pape encourage avec tant d 
de constance et de sagesse.

Le Canada-Français ne publiera aucun 
ar'icle qui n’ait été soigneusement exa
miné par un comité de revision dont Votre 
Eminence a vu lu composition actuelle, 
lanl pour Montréal que pour Québec, 
dans le numéro prospectus.

Nous ne nous dissimulons pas 
cultes de la tâche que nous entreprenons : 
mais nous comptons sur la bienveillance 
de nos lecteurs, sur les sympathies de 
l'Episcopat,sur notre travail consider 
comme sur la bonne volonté de tous, pour 
vaincre les oh-tacles et faire le bien.

L autorité religieuse et l’autorité civile 
peuvent être sures de notre res|>eet et de 
notre obéissance. Les prescriptions et les 
doctrines du Siege Apostolique nous gui
deront dans toutes les matières que nous 
aurons a traiter : c'est là un point fonda
mental (|ui servira de base à la direction 
du Canada-Français.

Comme notre Revue doit être imprimée 
dans votre ville épiscopale, et qu’elle cous 
tue, ce nous semble, une œuvre intéres
sant hautement la religion, j'ai l'honneur 
d’étre chargé de presenter a Votre Emi
nence les humbles hommages de ses orga
nisateurs à l'occasion de la nouvelle année, 

La prier, avant la publication de notre 
premiere livraison, de vouloir bien bénir 
l’œuvre du Canada-Français, vu surtout 
que ce n'est pas une œuvre de spéculation 
mais bien de dévouement religieux et de 
patriotisme.

Votre Eminence peut être assurée que la 
velle Revue sera toujours heureuse de 

e sa save et paternelle direction ainsi 
que celle de l'Episcopat canadien en géne-

agréer l’hommage du profond 
• lequel j’ai l'honneur d'être 

de Votre Em
le très humble et obéissant serviteur 

pour le Comité d’Administration,
Th os E. Hamel. Pire, Pr.

Gérant du CanadaFrt

par quelques ami 
l'agriculture. Son 
ensemble les cuit i 
çais des envir 
pensée d’élud

listes approuv

Dr J. A. FISSIAULT i
e et d'avancement m 

et le
Bordea 

à'Iaouelle ass 
nés, M. Hervé 
reux dans leq 
chute de M. G

Après Fasse 
t à un bam 

posa la santé < 
des cris “ Vlv

ut n’a pas été manqué 
après huit années d'existence, est encore 
un foyer de lumière agricole, un stimulant 
dans la voie des améliorations et en même 
temps un véritable foyer de patriotisme, 
comme Vont si bien démontré ses membres 
par la part glorieuse qu'ils ont prise dans 
célébration de la fête nationale, le 21 juin 
dernier.

Ajoutons que la société est dans d’e 
lentes conditions financières, chacun d 
exercises s'étant jusqu’ici soldé par un 
surplus déposé en banque, malgré des frais 
assez considérables et généreusement ren-

CHIRURGIEN DENTISTE 
25 rue 8parks, vin à rie le Russell

Extraction des dents A l'aide du gaa.
Heure» de bureau, de 9 A ê heures.

“ On nous écrit d
“ Une jeune Alsacienne, du nom de 

Louise Fuvhs, âgée de quatorze ans, origi
naire de Gertweiler, arrondissement 
Schlestadl, bonne d'enfant a Metz, a com
paru devant la chambre correctionnelle du 
tribunal civil sous l'accusation de lese- 
majestv. A la fin d'une lettre adressée à 
une de ses amies, Marie Menges, à Ri beau- 
ville, elle avait ajouté un propos Injurieux 
pour S. M. l’empereur. Malheureusement 
pour elle, cette lettre était tombée entre 
les mains du sxndic de la faillite Menges, 
oui l'avait remise à la police. A l’audience, 
l’accusee a déclaré qu'elle n'avait nulle
ment songé à offenser le souverain, qu’elle 
n'avait voulu que plaisanter pour faire rire 
son amie. L'organe du ministère public a 
requis une condamnation a un mois de 
prison, mais le tribunal, tenant, compte de 
la jeunesse de la prévenue et du caractère 
intime de la lettre incriminée, s'est cou 
tenté d'infliger à la jeune étourdie huit 
jours d’emprisonnement.”

Que dites-vous de ce petit récit ? N'a-t- 
pas une saveur délicieuse, et n’est-co pas 
un joli trio de coquins : le syndic,d'abord, 
qui commet un abus de confiance pour 
dénoncer une fillette, le juge qui se pré
vaut de cette escroquerie qualifiée pour 
prononcer une condamnation, et par-des
sus tout, ce gouverneur prussien qui ré
compense de pareils services i

GEORGE COX
de UTOOKAPHK. GRAVEUR.

CUCHEUR ET MEDA1LLBUR
as m k MrrcAi.ru.

OTTA A, Ontario
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TABLE HORAIREJOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o
10 ote L'EXEMPLAIRE

LA VOIE LA PLUS COURTE- •<0,000,000

Us convoi» quittent la gare UNIONMarchand de Boyaux à incendie» ek 
especes de marchandises en caeutchoue, 
mandées reçoivent urne attention Immédie

D ««Jardin» donne un.- attention 
.ANty* speelale au* affaire- d'assurance.

Montreal et Ottawa si'Pour Montreal Thoib 
Rith- Beb, Qu Kl kc. 
Saint-Jean. Halifax 
et tous les pointe a

4.30 A. SI. 
8.25 “ 
4.30 P. M.

OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK, 
KT TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD
LAURfcNTDUHAMELUn vente an Bureau du CANADA

ETAL D - MARCHE 1T

Assortimeal ce plot des meilleures viandes 
du marché d'Ottawa. Kn gros et en détail : mou 
on, pore, .saucisses, etc. femme par le passé. 

M. Duhamel se fera un devoir de satisfaire les 
pratiques qui voudront bien l'honorer de leur 
bienveillant patronage. 1 12 #7-88

f) AMES ris f'Üa'-IÏisSs8?™,1™™:
I I Kc et roi-omtmtndêov par des milliers de 

Dames qui les emploient MKNSUKLLK 
MK N T. Elle- n ont jamais failli ; enlèvent les 
douleur.' ; assurent la régularité : sont do ,ces. 
axtéaliles au gnüt et d’un excellent effet. Pâ
que.» envoyé' par la malle a l'abri de toute 
Indiscrétion ->ur réception île 82.00. T mto 
co respondain e est confidentielle 
t UMPAUME UK MKDKCINK DK TOI 
Hotte 570. Toronto. Ont.

/Tour Kinoston.Pktkk 
boro. Tohonto. 1)k 
truit.Bukkalo. Bay 
City , fine agi • et tous 
les autres points à

de La iLes convoi» partiront de la gare de la rue Elg 
comme suit : 11.30 A. M. 

11.00 P. AI.TRAIN ERPRKSS UE MONTREAL

8.oo a.m. îsfsasssaœa
l'rone a Coteau pour l'Ouest et à Mont 
les trains du Grand Tronc pour T Est 
Est, arrivant U a 11.30 a. m.

Lu i
f Express local pour Al

monte. Buckingham,
J. AUNPIUOB, RtJS'EKEW-

Pkmbroke. Chalk 
V. River et nuire».

3.30 P. Al. 
12.01 MINCIT

Am Peintres et n Public en Général treal avec 
et le Sud-

RONTO, H. P. 
24-1—88-80 4.50 P.M.

a 8.20 p. ni., se raccordant avec les train» du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Est.

NOTES COMMERCIALES Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc Pour Port Arthur, 
I Winnipeg, Victoria,12.01 MINUIT \ SïSffiTSïriiÏÏï:

d-ouest du Paci

Veuille* t 
respect avec STEWART & FLECK jr J# posa le» grande» vitre» 4e chassis 

'Plate Glas»!
inencu New-York 

tente génén
Les convoi» arriveront à 12.30 p.m. et 8.10 p.m. 

e l'Est, se raccordant à la gare Bonn veut are, 
l'Eet et du tiud.

. train»do Mont Pour Prescott. New 
York ut tou» le» 
points dans l'Etat de 
New-York.

Semaine très calme en affaires que celle 
qui vient de finir. Il faut avouer que le 
commerce a été gratifié d’une tempéra
ture à geler leo meilleure» volonté» et les 
spéculation» le» plus alléchantes. Les 
commis-voyageurs en marchandises sèches 
actuellement sur la route ne font pas 
florès, et l'ensemble des nouvelles adres
sées par eux à leurs maisons, amène à con
clure que la saison des ventes en gros sera 
retardée d’un mois au moins. Les stocks 
de détail ne sont pas encore suffisamment 
dégorgés pour justifier l’acquisition d'as
sortiments nouveaux et complets pour le 
moment ; de sorte que la campagne ac
tuelle des commis-voyageurs se réduit à 
la conquête de quelques légères com
mandes pour assortir.

En campagne les ventes sont faibles ; 
en ville quelques maisons poussent la 
vente à sacrifice dans les cotons avec l'es-

Mnnufaeturiers de toute description de de l'Est, se raccordant 
Montréal, avec les trains de 

Char Palais Pullman sur les

pagine généré 
cogne," dont 1

MACH INES pour MOULINS ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE 7.00 A. AI. 
3.15 P. Al.an çais.

Un train qu
inond à 7.4(1 m. in. et 4.3a p. m. se r 
avee le» traies Exprès» de Montréal.

collision avec 
land," a levé 
haute et a ref

New-York 
vé de Londrei

Bonus d'air. Engins à vapeur, Bouilloire», 
C lèvres nlerricks), ouvrages en fonte 

pour Construct cnrs. Colonnades, 
Pompes a vapour et matériaux 

les Mineurs.

du cheminJOHN SHEPHERDRÉPONSE DE SON ÉMINENCE 
Archevêché du Québec, 3 Janv. 1888. 

Mgr Th.-E. Hamel, Prot. Ap., V. G., 
Gérant du Canada-Fri

Uu7, Hue IlideiAu. Ottawa
Billet» d'entier parcours, tables horaires, car 

tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau de» billets de la Cité, Se 43
rue Nparks.

“ VULCAN*1 IRON WORKS”
Rue M’ellinqton, Ottawa,

Toute» léparations exécutées promptement.
T. Stewart, 
Alex. Fleck, Jr.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINTW. E. BROWNinçais,

Quebec. 1.20 P.M.
k à.40 p. ni. et se raccordant a cet end 
lev trains du Vermont Central et Delaware et 
Hudson, pour 1 het et le rud, arrivant A Boston 
a 7.10 et à New-York à 7.00 le lendemain matin.

Monseigneur, FINANt

i
MANUFACTURIER ST MARCHAND J. F. PARKER,

Agent de» Billets et des Passagers de ls Cité.
ois avec une bien vive sali 

qu uuu Revue catholique, et d'une nature 
serieuse, est sur le point d'étre publiée 
sous la direction d’un comité de profes
seurs de l’Univeraite Laval, sans aucun 
but de spéculation, mais par pur patrio
tisme, et par amour de la religion. V 
faites là, j aime à le dire hautement, une 
grande et belle œuvre.

Depuis son avenement au trône pontifi
cal, Notre-Saint Père le Pape Léon XIII 
n'a cesse d'exhorter les catholiques dési- 

x de servir lu cause de la religion, à 
cultiver les hautes etudes de théologie, de 
philosophie, d'histoire et de littérature : 
ses encjcliques, ses brefs et autres docu- 

d'une importance capitale sont la 
pour mettre sa pensée en lumière. Jamais 
Pape n’a déployé plus d’euergie et de 
severance que Léon XIII pour assure 
l’Eglise sa suprématie dans la sphè

iences divines et humaines, 
re Revue, j’en ai la pleine 

contribuera à donner 
élevée, plus sereine et p 
rant d’idees de notre société 
elle servira à rehausser le niveau de 
prit public ; elle fera glorifier la Pair 
l’Eglise, elle sera une réponse aux vœux 
les plus ardents du chef suprême de la ca
tholicité en faisant explorer avec plus de 
soin, au Canada, le vaste domaine du In-au, 
du vrai et du bien dans l'ordre naturel çt 
surnaturel ; enfin, elle répondra, sinon ab
solument, puisque le Canada Français ne | 
sera pas une publication officielle de l’Uni
versité-Laval, au moins approximative
ment, à un désir souvent exprimé à Rome, 
que l’Université-Laval eût une revue pour 
compléter son

Je suis pleinement satisfait de Pénoneé 
de principes que renferme votre prospec
tus: " Au point de vue des doctrines, 
dites vous, nous nous attacherons à l'im
muable vérité parlant par ses organes au
torisées et infaillibles, les Souverains Pon-

“ Notre règle de conduite dans toutes 
les questions qui touchent au domaine re
ligieux. nous la recevrons donc de l'Eglise, 
c'est-à dire de ses représentants légitimes 
auprès de nous, les Evêques, charges par 
l'Esprit Saint de diriger l’Eglise de Dieu. " I

sfacl ion roll avec23-1-88—«m

CHAUSSURES EN GROS !MOULIN A PLANER D'OTTAWA D. McNICOLL,
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE, 
Gérant des.Passagers.

, 2*Londres
réclamai:Des chars dortoir» Pullman sont attachés aux 

trains entre Ottawa et Boston. Le» passagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull
man à i-sint-Albans ou a Rouse's Point.

Les billets, les lit» et tout autre renseigne
ment peuvent éi re obtenus au bureau riea billet» 
da la cité eu aux stations.

E. J. CHAMBERLIN,
Surintendant Gênér

A transporté son établissement an

No 61, RUE RIDEAU
19 il I7-8S (Perte voisine de M. Well, épicier.)

les^

ment, Ismael 
de son palais 
dans Stambt 
louis. Il reç 
civiles au pri: 
1UO.ÜOO louis p

S

Manufacture de Fortes, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

Vu assortiment dee plus comnlei» des ligne» 
suivantes (oiistammenl en mains : Portes, 
Chassis, Jalousies, Moulures. Planchers, Lattes, 
Douves, liardeaux, Bru» et I'etvaux d'esca
liers. etc.

Tournage, découpage et sciage de toutes des
criptions. L'endroit à meilleur marché dan» la

R. THACKRAY, Propriétaire, 
Bureau, 241. Rue Spark n Ottawa.

Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141
PERCY R. TODD

Agent général 4e» Passager».
Toronto, î 

la chambre dt 
officiers a éu 
M. W. D. Ma 
l’unanimité : 
président. F 
président ont 
Wilkie et G. : 
nommé tréso 

Trente neu: 
mination pou 
gie ; 15 d'entr 
le bureau des

G. PHILBERTTAPISSERIE !OTTAWArJJ;poir de réussir à vendre d'autres effets à 
prix réguliers, mais sans bénéfice appré
ciable ; les acheteurs ne prenant que les 
cotons pour la plupart.

Le commerce des ferronneries est aussi

IMPORTATEURPênr MESSIEURS SEULEMENTConnexion téléphonique.
SCVot confiance, 

une direction plus 
>lus calme, au cou- 

dienne ; 
les- 

le et

L. N. LOYER Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à des prix 

variant depuis

4 Cts LA PIECE EN N0NTAN1
Je puis assurer que men as

sortiment est dix fois plus coin- 
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

A LOÜEB TAPISSERIESNouveau magasin de Vins, Liqueurs il Epiceries
No 165, coin des

De confortables chambres meublées, à l'Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 el 11 rue George, are» 
connexion an restaurant.

ruos Sussex et Clarence, 
Oit

calme qu’il est possible de l’ètre, cepen
dant les prix restent fermes. Il y a re
lâche légère dans le cuivre, l’étain et le 
zinc. Il paraîtrait que le syndicat euro
péen qui contrôlait ces métaux à lâché 
prise. Nous cotons aujourd'hui l’étain à 
38c pr. lb., en lingot» et 40c àlben barre.

Le plomb a aussi baissé le ton, le plomb 
eu feuilles est coté à 4 je et 6c. Le zinc en 
lingots “ spelter " fait 4je., le zinc en 
feuilles No. 8 fait 4jc. à 5c. par lb.

Le commerce des fruits exotiques com
mence à s’affirmer et les arrivages sont 
satisfaisants et de qualité et assez ample 

la demande actuelle. Le Moniteur

AMERICAINES, ANGLAISES KT 
ECOSSAIS

proposés ; mi 
L’élection d 

prochain.
M. Loyer tient constamment a Nu magasin 

tout ce qui constitue la ligned’fgreitodansse» 
moindre» details. 11 uspere par sa prompte at
tention et sa courte! do en verni» public, mériter 
une large part de patronage. V II 87-la

J. W. LAHCTOT,
Propriétaire.

ICoin des mes ltalhousle et Saiut- 
Patrice, Ottawa Toronto. 2 

■ centrale ont < 
aujourd'hui t 
été émané co;

voir cor

MAISON SAINT-GE011GEFERRONNERIES
102 kt 104 rus Rideau PEINTURE,

TAPIS8ERIF.8,
PEINTURES PREPAREE 

HUILE.

L'une de» plus anciennes maison» commercla 
les de la vallée do l'Ottawa et des mieux quail 
liées sous le rapport des bas prix et d» la qua
lité des articles often » en vente.

Vins. Liqueur», Bau-de-Vie et Cigare impor
tés de premier choix.

œuvre.
Saint-Hya 

Hyacinthe a 
James Aird 
messieurs vo 
turc de chau' 
quelques sen

Jugea par voua-raênie en venant ne us faire 
visite.McDougall & Cuzner 11217-48 MASTIC

HENRY WATTERS
PINCEAwX.

VITRES, etcEnseigne de la grosse Tarriêre. 

---- MAGASINS:------ Wm. HOWE
du Commerce fournit la semaine dernière ARTICLES DE FEUTRE ER GENERALRue Sussex et rue Duke, Chaudière CHIMISTE ET PHARMACIEN

CVt'n des rues Sparks et Bank.
Québec, 2 

Club, de cett 
une grande » 
dévia avoir I

Edifice Howe, rue Rideau, et 398 
rue Cumberland.

la cote suivant^ qui sera probablement 
celle de toute la saison, au dire de plu-

«M
-—-f . />-

sieurs importateurs de fruits : Ainsi, les 
oranges de Valence font à la caisse $4.25 à 
$4.50, oranges de la Floride à la boite 
$3 75 à $4.25, oranges de Messine $2.75 ; 
il en arrive en bonne quantité ainsi que 
les citrons et sont achetées rapidement : 
les citrons de Messine font $2.75 à $3.50 
la boite.

Il y a amplement des pommes sèches en 
stock et elles réalisent G£c à 7c au quart ; 
les pommes évaporées en boite de 50 Ibs 
font 10Je et 11c par lb

Les oignons d’Espagne font à la boite 
$3.50 ; au panier $1 a $.25 ; les oignons 
rouges du Canada font $3.25 à $3.50 le

11 n'y a presque plus de raisins de Ma
laga sur le marché, ce qui en reste est de 
qualité inférieure.

Dans les autres fruits nous cotons : les 
dattes Sayers, layer box 4$ a 5c la boite ; 
figues de Klein en boites de là 11 livres, 
lie par livre ; figues, pulled, en boites, 
G^c par livre, les mêmes en sac Gc.

Les pommes sont cotées comme suit : 
fameuses au quart $3 à $3.50 avec ten
dance à s'affermir.

Dans les noix, nous cotons, noix de 
Grenoble 14 à 15c par lb., noix de France 
8 à 10c, amendes de Tarragone 14 à 15c 
noix piqués dures 8c, avelines de Turquie 
(filberts) H^c, avelines de Sicile 9 à 10c, 
noix pecans 10 à à 11c. Il y a 'en offre 
quelques rares lots de bananes, venant 
d’Aspinwall, de $4 à $5 la botte.

Les sucres ont encore gagné je sur la 
cote précédente et valent depuis G j à 7c 
pour les jaunes, et 7 J pour les granulés.

Les mélasses Barbades contrôlées par 
une seule maison ici, où à peu près, va
lent aujourd’hui 40c par gallon, à la tonne, 
et 42c par gallon en quart.

Le commerce des grains ici, est insigni
fiant ou à peu près ; toutefois il n'est pas 
inutile de faire emmaifre la cote courante» 
nous cotons le blé blanc 92c, blé de prin
temps 90c, blé roux 92 à 94c, blé de Ma
nitoba No 1, 90c, avoine 38c à 40c par 32 
b», orge 70c par 48 lbs. seigle GOc par 5G 
bs. blé d’inde, droits payés 77^0, pois 80c 
par GG lbs. sarasin 55c.

Dans les provisions, il se fait un com
merce de jobs assez satisfaisant à prix 
faibles dans le moment pour les lards 
mess canadiens qui font $10.75 à $17.50 
ainsi que les mess de l’ouest. Les lards 
en carcasse font $0.90 à $7.00 le 100 lbs 
au char plein, et $0.75 à $7.40 en lots 
détachés

Les affaires et) bourres ne dépassent pas 
la limite de la consommation locale. Les 
acheteurs désirent une meilleure qualité de 
beurre. Les fromages sont fermes à 11 je 
et 12c pour les bons, en gros, et 11 je à 
lljc pour les secondaires.

Les œufs sont on bonne demande à 17c 
et 18c pour les conservés et 18c à 20c 
ladoz. pour les frais.

Le marché monétaire est bien pourvu 
de fonds, et le bon papier trouve 
compte facile aux banques à 7 et 8 pour

L’événement financier de la semaine est 
la prise à Paris et à Londres du dernier 
emprunt provincial au pafr.

CONTESTATION D'ELECTION
COMTÉ DE I.AVRAIRIK 

La cause de 1 élection contes 
Odilon Goyette a été appelée de nouveau, 
hier matin, devant l’honorable juge Lo- 
runger. M. Iiisaillon, C. H., représentait 
le requérant et M. Préfontaine le défen-

Le président de la cou 
su lté ses collègues au 
detections contestt 
d opinion, comme 
lions d’éléctioi 
outre me 
Dans la pre
la preuve faite est suffisante pour fait 
nuler l’élection. Pour régulariser la 
cedure la cour a décidé qu'a va 
ceder a la preuve d'aucun nouveau cas de 
corruption, le requérant devra relier les 
faits déjà prouvés au défendeur person 
Bellement. La cour exige aussi 
mette en cause les agents 
l'on prétend que 

été prouvés.

tée de M.

>ur dit qu’il a con- 
sujetde ces causes 

•es et qu’ils sont tous 
lui, que les contesta- 

ns ne doivent pas re tamer 
l'audition des autres causes.

il est admis quesente cause

l’onrq;,T,
des actes de corruption

M. Doyon, M. P,, est transquestionné 
par M. Prvfontaine. La remise d’un bonus 
voté par la paroisse de. Saint-Isidore en 
faveur du chemin de fer, s'est faite 
avant que M. Goyette eut posé sa candida
ture. J ai agi en cette matière dans l'inté 
rêt de mes constituants comme représen 
tant du comté. Quant à l’indemnité qui 
devait être donnée par le gouvernement 
de Québec à certaines personnes qui 
avaient souffert de la grêle, il en a été 
question avant que le siège du comté fût 
vacant. Ces deux affaires n'avai 
rapport avec l'élection locale.

Pikkke Provost, bourgeois, de Saint- 
Philippe. J'ai pris une part active à l’é
lection. J’ai été chargé de remettre n plu

eut aucun

sieurs personnes 
les déd 
grêle.
Demers ;
Demers, 
après la votation. C'est M. 
avocat, de Montreal, qui m’a 
faire cette distribution. Il m't

une certaine somme 
lotnmager de leurs 
Je remis cet

pertes^par l.i
_ remis cet argent à M. Paul 
avant la votation et à Dieudonné 
Moïse Provost et Casimir Ho 

C’est
îleU,

faire cette distribution. Il m'a remis 8100 
à cette fin, le jour de la nomination, à La
^ M. Préfontalne objecte à cette preuve. 

Objection réservée.
J’ai dit à ces personnes, durant l’élec-J’ai dit à ces personnes, durant l’élec

tion, qu'après la votation je leur donnerais 
l'indemnité que j'étais chargé de distri
buer par le gouvernement de Québec.

M. Paul Demer» n’avait pas droit de 
vote, mais son fils avait droit de vote. Les 
trois autres étaient électeurs.
Le seul argent que j’ai dépensé dans toute 

iCtion pour les charretiers est une pias 
tre que j’ai donnée à Casimir Deniers pour 
un voyage fait pour moi. Je n’ai pas eu 
connaissance de l'organisation de la pa
trouille. J'étais officier - rapporteur. Je 
n'ai pas demandé ni fait demande 
Joseph Babeux de voter à la 
Joseph Babeux absent, non 
Joseph Barbeau. Il n’a j 
tion de 
mot.

Tél.

fat|pu
amuis été ques- 

bsefaire voter ces a nts devant

1. Ovide Normandin était mon greffier 
votation. J'ignorais qu’il n’eut pas droit 

de vote. Il a voté en vertu d'un certificat 
de votation. J'ai prêté moi-même ser
ment comme officier-rapporteur et j’ai as
sermenté mon greffier.

Chez M. Alexandre Bonneau je n'ai pas 
connaissance qu'il y ait eu de la bo 
après l'assemblée qui s'y tint.

d Hébert, cultivateur. Saint- 
Constant. Je ne me suis pas occupé d'vlec- 
tion. Je n'ai pas reçu d argent. Je suis 
allé avec M. Cusson voir M. Joseph Rien 
deau. Mol je ne suis pan entré. Je ne me 
rappelle pas avoir dit à M. Rlendeau que 
M. Cusson Irait le voir. M. Cusson m’a 
donné une lettre pour remettre à M. Rien- 
dfgtu. Je ne me rappelle pAa avoir dit à 
M. Rlendeau : “Tu vas avoir ton reçu et 
$10 pour la vache." Je ne me rappelle pas 
lui avoir dit que s'il voulait faire de l’ar
gent il avait beau en avoir. J'ai dit à la 
fin de mal, à M. Rlendeau, que M. Cusson 
voulait faire saisir ses gages.

Transquestionné.—M. Joseph Rlendeau 
disait qu’il voulait se vendre, il nie l’a dit 
à moi-même.
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Le meilleur de eep
Bon de septembre. 
Le meilleur d'aettt -E F B

........... 1<H4*19MQualité moyenne.. à 9fc

MARCHÉ DE DÉTAIL
FeHeee et O relue

Farine de ble, par lut) Ibe ................
Farine de Saraein. par 100 Ibe........
Farine d'Aroine, par 1001 ba. 
Ferine de Hlé-d Inde, par 100 Ibe 
Moulée, par 100 Ibe 
Son. par 100 Ibe
Avoine, par eao..........................
l'oie, par minot 
Blé-dinde, par minot.
Fèves, par minot 
Sa main, par bao..
Graine de hn

...|2.00à2.3J

'"i oiooaix5o
... 0.06 a 1.10 
... 0.86à0.86 
... 0.9.1 a 1.06

......... 1.00 a 1.40

......... 0.86 à 0.90

L*cumm
l'aiatee,1e uc.........
Choux, la pièce ..
Refort, la doua.
Harlçota, le minot 
Betterave». le minot.. 
Oignons, le minot 
Végétaux oléagineux, la piece
t'eleri. la douxaine..............
fit rouilles, la pièce..................

$0 80 a 0 90 
0 08 a 0 18
Ô 60 a Ô 00
0 00 a 0 60 
o oo a 1 oo 
o io a o iki
0 40. 0 60 
0 00 aO 00

P réduite de lu Ullerl*
Beurre de choix, par lb................. $0
Crémerie................................................ 0
Beurre en tinette . . . . 0
Fromage...........................   0
Œuf* frais, la douxaine...................... 0

Bœuf de choix, la lb 
Bœuf commun
Mouton, la lb............
Veau, la lb
Lard, la lb...................
Jambon, la lb.............
Saindoux, la lb.........
Saucisse, la lb...................
Porc apprête, par lOOlbe.

Brochet, la lb.. 
Morue, la lb...

Had oc fumé. 
Homard. 1a lt>. 
bturgeon.lalb 
Poisson blanc

:iï

lis : sis
ii!
lîl
:iE

Dore dos lacs............................
Doré de rivière.......................
Saumon frais.........................
Hareng frais, gros, la doux, 

do petits, la doux
Anguille salée, la paire.......
Baritone préparée................
Mitskinongé ..................
Macquereaux .....................
Percha ude (lad
Licuiche............
Huitrea, la pinte

oui aine

Poules.le couple.. 
Canards, le couple 
Poulcte. le couple. 
Dindes, le couple. 
Oie», le couple 
Pigeons.le couple.

Pommes, le baril.. 
Citrons, la boite .. 
▲tocas, le gallon 
Raisin vert, la livre.

ffaire étrange en cour de police hier. 
Une belle mère avait recoure à la juetice 

r retenir aod gendre chex elle ; l'autre 
e mere voulait prendre le même moyen 

pour attirer sa bru. Le mari, qui s'appelle 
Tail lofer et n’*»t âgé que de dix neuf ans, 
protend avoir de l'argent, ce qui explique 
le litige. La jeune femme «joute que eon 
v|toux lui a fait des grimaces et lui donne 
des soufflet*. Cette grave affaire a été 

sa suspendue, attendant l’accord.

COURRIER
KiiElections municipale*

Lévis. 24—M. T. 
maire de la ville de 
gne «lu conseiller.

u a été 
M. l.an

Le prince de Bulgarie
~ rdinandSofia, 24—Le prince Fei 

I more, la princesse Christine, avei 
! suite, sont partis pour PhUippopolis.

ce 1
suite, sont partis pour Philippe polis. —Nos compatriotes écossais de Montréal

„ se sont assembles en nombre considérable,
PHILIP po polis, 24-La ville est en gran rue Saint-Jacques, et ont discuté le projet 

de démonstration de fete pour I amvee du d une nouvelle société nationale et de 
prince Ferdinand. bienfaisance pour leurs nationaux. Un

Ia;s consuls autrichien, anglais et italien ! comité composé de MM. Anderson. Char 
ont revu Instruction «le ne prendre aucune ,e# Thompson. Chas Walker, Galr et Mc- 
part aux teles publique». Lenuan, a été nommé pour étudier le pro-

A l'Univerwltè-Lnval jet dans tous ses detail*, afin de faire rap-
Qokbbc 24—La conférence de M. Pau- \ ^njauraUelT 

cher de Saint Maurice avait attire, avant M
hier soir, à l’Universite I-aval, un auditoi- | —Une sentence de quatre années de pè
re d'élite. Le sujet choisi : " Maximilien, nitencier a etc pnmoncée hier contre 
liomme de lettres et critique d'art,” était James O'Brien a/m» Coran alias Coining 
fort intéressant. Des citations noinbreu- alias Carroll. Ce gardon âgé de dix neuf 
ses. et bien appropri.re». ont révélé Maxi- j ans sortait d'une école de réforme d’An- 
inilien comme excellent dans la d,--.cnp- gleterre lorsqu'il est arrivé de ce coté ci. Il 
tiou des «ouvre» de la nature et de l'art, a déjà été condamne sous ces différents 
C'est le but que se proposait le conléren noms. Il s'appelait O'Brien lorsque der- 
t ier, et il l'a atteint à la satisfaction gene- j increment il a vole la montre d'Onésime 
•'•le. Lemieux dans une salle de billard pres do

Son Honneur le lieutenant gouverneur la gare Bonaventure. Voilà pourquoi il 
Angers était present. j ira au pénitencier.

uxième assemblée générale, 
le 6 février prochain.

Carieux procès M.C. C. Hoyor Millar, de Londres, est
Paris, 24—La chambre correctionnelle \ au Windsor. 11 représente une grande 

du tribunal de Colmar vient de jug«-r le | maison anglaise et il e-t le gerant de la 
dtx-ieur ltobmer, de Wiuzenliviiii. accuse j compagnie canadienne des phosphates qui 
d'avoir offense I empereur d Allemagne. est propriétaire des mines de phosphate à 

Le docteur avait remarqué un fourchez j Buckingham, P. y. M. Millar declare que 
le piiaranucien de VVtnsemhelm. lequel est dernièrement le commerce de phosphate a 
originaire du graud duché de B.nie. plu- pris un développement assez considérai) 
sieurs tableaux représentant l’empereur | mais il se plai 
et d'autres personnages princiers. j cent pas assez derapit

Le docteur avait conseille au pharma- treprise. Au moins 75 pour r 
cien de décrocher cea tableaux, de les faire taux places dans l exploltatl 

pliâtes sont des capitaux aug

ne pla
ins cette en- 
■ent des capl- 
on des phoe- 
lais ou ameri

ippement assez c 
nt que les Can ad

aux dans c

cien de dec roc i 
disparaitre, et con 
répondu qu’il n en fei 
feré quelques parole 
souverain allemand.

une le pharnu 
ferait rien, il

ibunal, Rohm, r 
qu'on lui attribu

acien avait 

uses poS:
Devant le tr

tenu les propos qu'on lui attribuait ; mais 
les juges, les tenant pour authentiques, 
l’ont condamne a trois mois de prison.

La loi du dimanche
FINANCE et COMMERCE

oit de boire du vin, 
re Itoisson f.-rmen 
i jours de fête, au 

hôtels, est defini 
New 
de la

Nkw-1 
de lu bie

ti ventent 
York

York 23—Le droit
toute autre Boisson 
lie et les jours d. 

repas dans les hotels, est 
reconnu dans l’Etal d«

BOURSE PE MONTREAL

•ms par MM. 1. J. Forokt & Cm., 
valeurs de bourse, grains ci provi- 

rne Notre Dame. Montréal.
Montkbau M Janv. 1888,

.‘ib'Edu
sinus.,‘u

cour d'appel.
On sait que M. Brésil n, le propri .taire 

de lu Gilsey House, s était entendu au 
mois de juin dernier avec l'inspecteur de 
police Williams,alin de faire trancher deli- 
tivement par la justice la question de sa 
voir si, en sa qualité d’hôtelier, il avait ou 
non le droit de servir du vin le dimanche 
à table a ses hôtes. L’Inspecteur Williams, 
on s’en souvient, est allé déjeilnvr un di
manche à la Gilsey House, s’est fait servir 
une bouteille de champagne et a mis M. 
Brealin en état d’arrestation. L’affaire a 
été portée d'alsird devant le jeige Lawren
ce, qui a condamné M. Brealin. Le juge 
lawrence a buse sa décision sur le fait que 
les patentes accordées par les cominissai 
res de 1’acclce aux hôteliers donnent a 
ceux-ci !e droit de vendre des vins et des 
liqueurs a leurs clients en tout temps, a 
l'exception, bien établie, des dimanches, 
des jours «le fête légale et de celte partie 
de la nuit comprise entre 1 et 5 heures du

M. Breslin ne s’est pas décourage pour 
cela : il a interjeté appel de la division du 
juge Lawrence et, cette fois, il a eu gain 
de cause. La décision du juge La wren, 
été infirmée par la cour du General Te 
Mais l'avocat de la ville u fait appel, à son 
tour, de ce jugement. ( 'est ainsi que l’af
faire a été portée en dernier ressort devant 
la cour d'appel, à Allfuny.

La cour d'appel vient de confirmer le ju
gement de la cour du General Term, cdn- 
sacrant ainsi d'une favmi définitive le droit 
des hôteliers à servir du vin et des liqueurs 
à leurs clients aux repas du dimanche et 
des jours de fête, sans s’exposer à être 
inquiètes par la police.
Relat ons commerciales entre l’An

gleterre et les Etats-Unis
Washington, 23—Parmi les 

présentées à la chambre, uujour 
trouvait une resolution de M. Du 
worth. d’Ohio, déclarant " que dans l’opi 
niou de la chambre les Etats Unis de 
« raient, dan. l’intérêt de la paix et de 
l’amitié avec la Grande-Bretagne et le C'a 
nadu, assurer lin prompt règlement de la 
(|U>-Rtion des pêcheries, pourvu qu’en ver- 
tu de ce règlement les vaisseaux ameri 
cains jouissent, dans les ports canadiens, 
des mêmes droits qui sont accordes aux 

diens dans les ports des

sacre par un ecision

“T 1 !
C 3 El.■ £

i

ne «le MontréalUnique ... ___
Banque Ontario...
Ba initie «lu Peuple 
Banque Molson ..
Banque de Toronto 100
Itanq. Jacques-Cartier. | 25 S
Manque de» Marchand*1 .00 S«t
Banque «le O né bec .j 100 3>t
Banque Nationale.. 100 2
B uiq. .les Tow. de l'Kst j 60 8- v
Banque Union................ i 60
Canadian IVk of Coin.. i 50
Federal Bank................. | 100
lin tier ial Bank................ i 100
Dominion Bank .............. 60
Banque d Hamilton. .100 I
Banque Standard......... 60 S'v
Banque Hochelaga 100 8

que Ville-Marie 100 llt
Intercol'nial Coal Co . 100 2-8 m.
Montre*' Tel. Co.......... 40 .......
Dominion Tel. Co .......... 100 2-3m.
Rich. ft Ont. Nav.Co.. 100 3
Montreal Street R j Co
Montreal U as Co..........
Canada Cou on Co..
Monl real Colton Co.
DuiulnsCotion Co..
Hochelaga Cotton Co 
S. orinonl Col ton Co..
Merchants Manf'g Co.
Royal Can. lits 
Mont'l Ixinnft Morl.Co 
Canada Shipping Co.
Canada Paper Co 
Guarantee Co 
Burh.iid LU h. Co
Doni. Cattle Co.........
Oii'Appiillo Farm <’o.
(!an. N. W. Lmd Co...
Bell Telephone Co........
Accident Ine. Co
.'amidiiiu Pue.iflc It'y.. 
st. Paul. Minn.ft Man.
Ontario & Quebec It'y..
Paion Manf'g Co..... .
Moul mal i p. e. Stock..
Montréal 6 p. c. Stock..
Canada Coi ion bonds.
Mom real Cot ton bonds 
Duiidaa ( "otion bonde.
Champ. & SI. L. bonde.
Canada Central bonde 
Can. Pan. land bonds 
Inter, l'oui bonds ...
Harbor 6* p c. bonds,.

•’ 6 o. c. bonds..
“ 5 p. c. bonds..

8200 7i r
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vaisseaux cana 
Etats-Unis.”

Au sénat, M. le sénateur Frye a 
charge a fond de train contre le message 
présidentiel, prétendant que la relation 
du tarif protecteur était de nature h ruiner 
le commerce de la république. L’Angle
terre, a-t-il dit, comment e a souffrir très 
sérieusement dans son commerce et dans 
son industrie.

La fabrique de 
presqu’en lièrent*
Od.UÜO personnes étaient 
cette industrie à Londres, 
au lourd hui que M.UOO.

La fabrique de coton y a suin' de sérieux 
écln es. L\Allemagne et la Delgiipie, s’em
parant «le tout commerce «le fer et d'acier, 
contrôlent déjà la moitié de son commerce 
etranger. La va enr de ses terrains agri 
coles diminue. Enfin tout va mal et la 
pmssion commerciale se fait partout vive
ment sentir en ce pays.

Mais lorsque M. Cleveland a déclàré que 
le tarif, la seule barrière qui empêche les 
Anglais de s’emparer du marché des Etats 
Unis, «-tait désavantageux et qu’il devait 
être aboli, il s'est élevé un cri de joie d'un 

t n l’autre de la Grande Bretagne.

AVANT-MIDI
Montréal..,25 parts. Hanoutnle

30 ” Banque du Peuple........
1 “ Banque des March__

200 “ Baiiune «le Commerce..
2 » “ Banque Hochelaga.

la sole, par exemple, y a 
nt cesse. Il y a 15 ans, 

employées d >ns 
Il n'y en a plus ^OntarioRichelieu e

do

APRES-MIDI
13 parts. Banquable
d0 '• Banque^le

ito " Banque Fédérale ..............
5 “ Montréal Street Railway.
1 Montreal Telegrauh Co...

MARCHÉ DE GROS
.e sénateur Hoar a propose une reso ti

en a l'effet que le president soit requis 
'ouvrir des négociations avec le gouverne 

ment anglais est celui du Canada nyam pour 
but de rendre le canal Welland libre pour 
les vaisseaux des Etats-Unis, et «le s'en
tendre au sujet de la const ruction d’un 
canal maritime depuis lu baie de Kundy 
jusqu'au golfe Saint Laurent, dont les 
frais seraient supportés conjointement par 
les gouvernements des dei

Montréal. 21 Janvier 1888. 
GRAINS, FARINES, ETC.

|t 40 à » M

8 80 à 3 05 
3 00 à 3 50

0 00 à 5 i» 
en baril» 0 00 à 6 46

Pitieuie d'hiver........................
Raientodu printemps..............
Extra Superleur «le choix........
■iuperline...
Foriode b«)

Superflue.....................................
Forte de boulanger de la ville (en 

eues de 110 lb») par 106 livres 
Kaflne d'avoine, en barils 
Fnrlned'uvolne granulée.

danger ...........
EN SACS D'ONTARIO

COI ItltlKR DK MOM'RKAI.
Quant lié de produite reçue hier

—Une antre amélioration qui serait très 
avantageuse au public de ce temps-ci, se 
rait de faire enlever régulièrement la 

le glace sur les toits dus maisons.
aid Smith vient de présenter r 

le, de Montr ai, un chèque au 
de 825, pour aider a paver lus du

es au maintien de ce corps

Ble. minot*................
Pois, minois................
Avoine minot»...........
Fleur, barils..................
Potasse, pot», barils. 
B«mrre. tinettes 
Cochons apprêté»
Cuir, rouleaux........
Tabac, paquets.........

neige ou
—Sir Don 

l’Harmonl 
montant 
penses néceesatr 
de musique.

—On est à noser actuellement les noms 
des rues sur affiches consistant en un petit 
feuillard a fond bleu avec inscription de 
lettres en blanc. Ce n'était pas sans lie 
soin pour plusieurs rues qui n’avalent de 
puis longtemps aucune insci iption.

l,cs chiffres suivants font voir la quantité de 
grain» en magasin à Chicago aux dates ci-après 
mentlonnée*:-

ll}ê d'Inde..

21 Janv. 14 Janv. 22 Janv 
18*8 188* 1887

5,102.105 5.428.570 13.402.167
1,294.282 1,384.362 6.685,951

917.616 919,706 1,008.73*
21.885 24.410 161.813

309.006 344,075 *81.708—Isidore Downso», de la rue Richmond, 
poursuivit l'autre soir «leux dames sur la 
rue Craig, leur offrit de venir b ire le 
champagne, de faire une promeoad 
voiture, lorsqu'un constable mit fin aux 
galanteries. Il ira a l'asile de la Longue-

Le tableau cl-des»ou» fait voir la quantilé de 
grains en vue aux date» mentionnée», d'aprea 
l'estimation de Chicago:—

Blé d Inde

21 Janv. 14 Janv. 52 Janv 
1888 1888 1887

I2.3til.233 13,213.353 61.980,169 
6.893.631 6.953.151 Hi.4t8.ay 
3.650,965 5,731.961 4.783,233

311,453 314,201 145,726
2,991.617 3.223.886 2,449,022
7 Janv. SI Dec. 21 Déc 

1888 1887 188'
43.8.67.191 41.421.998 41.217 <W 
▲937.754 6.329.530 .'*.!•.« 6 :
2.."I2.3I0 Ü.0M.3U S,H80.»ti

300,566 295.276 272,290
3428.401 3.478.521 3,677.509

a été nom—M. C. E. Phaneuf, huissier, 
mé détective provincial, par le gouverne- 

de Québec. Le nouveau detective 
sous lui deux autres détectives 

seront nomme» sons lieu de temps. Ce» 
détectives seront a la disposition des ma
gistrats de police et sous leur contrôle.

—Les commissaires des incendies 
clos, hier matin, l’enquête sur le feu dans 
le Intiment Ton pin. Le capitaine Beck-

MC -»*-
doue d’une rare intelligence, dit ««u’il est Dard canadien, per baril.. ...... .$!
victime des calomnies de la servante, que Lard P°ur Ailments, de 1 ouest, b. 
son père a fait arrêter pour vol. A la veri %e? ^ur alim«în,..ïebaril
té. il n’y a guère de preuves d ou I on eTeuf nSnr àllment». le bafll.......
puisse induire que cet enfant est coupable Bœuf indien pour aliments.........
d'incendiat. Jumbon, la lb. ■

—M. Cusson, marchand de cadres et de .snludoux^te*Voueetf’en seaux, lb 
gravure*, a été victime ces jours derniers gnindonx «^nadlcn, en seaux. ... 
de la ruse d'un de ses employés. Ce der Lard fumé, la 1b
nier recevait une piastre chaque fois qu'il i *2>iL'm',* i„ m..........................
réussissait a faire remplir un ordre déter- 8i.tfrsfflrA.la lb- .......................
miné et qu'il apportait la signature du i bkiibm
client. L’autre soir, il vint au bureau i 
avec plusieurs commandes pour chacune TntTAsMéa " 
desquelles il obtint une piastre. Le lende i|orrlsbou*gl 
main, on d «couvrit que les signatures Bro^krlll 
étaient fausses. ' Del Ouee

Blé 'l’Inde.
a.™.

à OOfè 
à o u 
à 0 081 
à 0 04

l’uiirgarnirlesMaisons
Nous venons de recevoir un 

assortiment de

TAPIS de BRUXELLES

TAPISSERIES
Voyez-les avant d’acheter 

ailleurs

HARRIS & CAMPBELL
RUE O'CONNER

BALANCES !
Aex Manufacturiers, Compagnies et 

homme* d’affaire».
Noue venons d'sgrundlr notre établlH-emont. 

et neos y avons fait ajouter du nouvelle* nm- 
chine*, afin «1e faciliter n«n travaux immufue- 
turiere, de répnr.illoria et d'aiustemcnt d* t*u 
t*h I*-» sorte* de balances en usage.

Velcl le certificat de C. T. Baie •
•'Nous avone trouvé ex* client le travail de 

réparations et d ajustement de nos bal m<-ce et 
poids, et nous a'hési 
votre ctabliPMinent ■

ion» uns à recommander 
u* bonimee d'altaiie» eu

PRITCHARD & ANDREWS
Manufacturier* do Bala ie»»

176-RUK SPARKK-irr,

L’EXTRAIT

Fraisier Sauvage
DOCTEUR FOWLER

-----OUERiT------

Le Choléra,
Choléra des Enfanta, 

Diarrhée
et toutes les maladies 

de l’été.

ai votre cm tocs us phbmiciois

MARCHÉ D’OTTAWA

Farine No 1, pur baril 
Fnrine forte de boulai 
Farine extra 
Farine «le ear 
Fnrine d'avoine 
Farine de blé-d inde

Blé, le minot 
Avoine 
Bli> d inde

Patate», la poche 
Navet», le sac

Choux, lu pièce 
Pomme». In sac

Poulets, le couple 
Poules, lu pièce

8 4 26 a 4 en
4 26 à 4 tül 
6 0.1 u .6 50
I 60 A 3 75 
6 60 à 6 85 
■i 00 A 3 60

0 00 A 0 00 
0 42 « 0 46 
0 Ut) à 0 03 
0 Ml a II 0 i
Ô IM A o ;o 
0 OU u 0 OU 
0 00 .« U OU

0 85 * 0 00
0 35 u 0 45 
0 30 A 0 10 
OU» 0 25

0 40 A 0 60 
0 25 u 0 30 
0 «lia 0 76 
0 76 à 1 50 
• 50 A 0 70

6 J à 7 75 
0 0.6 a 0 00 
0 06 A 0 08 

23 00 à 28 00

Ô t!i H 0 ? !

0 04 u 0 05 
0 07 u 0 08 
0 10 A 0 13
0 ion 0 J2
II oil A 0 00 
B (Ml A lu 50
t 00 A < 00

LBUVMKS

VOI.AII.I.ES

Dinde», 1

les 100 H vr i».

Veau, au quu 
Mouton de 
Vaches A lait

Beurre, en pain 
do en sceau 

From Age 
Suif brut.
Suif fondu 
.Saindoux..
Sucre d'érable 
Miel, la livre 
sirop «l'érable. le gallon

SINISTRESAFFAIRES CANADIENNES
Législature d Os tarie

Toronto 24—A l’ouverture de la législa
ture demain, il n’y aura aucune detona
tion des canons suivant la coutume. On 
se dispensera de toute escorte militaire. 
M. Stratton, M.P.P., pour West Peter- 
boro, proposera l’adoption de l'adresse en 
réponse au discours du trône et le Dr 
Angus Mackay. M.P.P. pour South Ox 
ford, secondera la motion.

La piootte
Brooklyn. N Y 24-La petite vérole 

augmente en cette ville, en,dépit des ef 
fort du bureau sanitaire 
tieau. Douze cas nouveau 
verts depuis avant-hier. La co 
gagne tous les quartiers de la ville.

Déraillement
Troy, N. Y.. 24—Dans l’accident sur le 

chemin «ie fer Delaware et Hudson, à Bax 
terville, hier après midi, 18 personnes ont 
été blessees ; un seul passager du nom de 
David T. Owen, est dangereusement blés- 

de l’accideul est iucouuue.

Philadelphie, 24—Plusieurs magasins 
ont ete réduits eu cendres la nuit dernière, 
sur la rue Arch. Les pertes sont conside 
râbles, elles dépassent 85H0.0UU.

An* Antilles
Jackson y IL1JL Flo., 24—Des raptwrts 

reyns de Cuba annoncent que les affaires 
sont dans une condition critique. Les 
citoyens de la Havane et de Matanzas out 
demand»1 protection au capitaine general 
Alarm, contre les voleurs et les outlaics.

pour arrêter le 
x furent décou- 

ntagion

Commleeion dn travail
Sainte-Catherine, Ont., 24—La com" 

mission royale du travail a examiné prin' 
cipalement les imprimeurs. La commis" 
•ion s’eet ajournée pour Toronto.» "

se. La cause

L'éUetioM d Haldimand
—Le procès de l'elec 
est ouvert ce matin au 

i du justitx. Le juge Street présidait 
au tribunal. Il y a une quarantaine de cas 
à enquête de chaque cote. On ne s'attend 
pas à ce que ce proues soit tenuin 
la fin de la semaine.

Coynga. Ont., 24 
lion d'Haldi mand s

Cour du Banc de la Raina
So R kl 24—Le terme de la cour criminelle 

sera clos demain a la suite d'uu incident 
important qui s est produit ce matin. Six 
électeurs de Saint-Elphege étaient accuses 
d’assaut grave. MM. Pl.imoudon et A. E. 
Poirier. «le Montréal, comparurent pour la 
défense. La cause a ete appelée ce matin. 
M, Germain, fils, a dit qu’il représentait la 
couronne. M. Coruellier a dit que e'etait 
lui. M. Poirier a fait remarquer que M. 
Cornel lier pouvait comparaître pour la 
partie civile mais non pour la couronne. 
Alors le jugea dit que le ministère public 
n'étant pas représente, il fallait libérer les 

res et a déclaré que le terme sera clos

Saint-Louis, 24—Maxwell, le t 
de Pie lier, sera pendu probable 
commencement de t

La varie ie en Colombie-Anglaise
Victoria. 24—Le Steamer " Amatilla " 

de la rompagniv du l’atifi«|iie, faisant lu 
service entre San Francisco et V ictoiia est 
arrive en w port ce inaliu. Il a ete mis en 
quarantaine, a la suite de la découverte à 
son bord de plusieurs cas de variole. Ce 
navire transportait 80 passagers qui de
meureront dans le bateau jusqu'à la tin de 
la période de quarantaine La maladie est 
de nature peu grave.

meurtrier 
ment au

Ë
Lee pêcheries

Londres 24—Le gouvernement français 
vient de décider l'organisation d'une esca
dre à Cherbourg, pour lu protection des in
térêts français sur les côtes de Terreneuw. 
Cette nouvelle est des plus importantes 
pour les navires anglais qui pêchent près 
des côtes de Terreneuve. C'est une preuve 
significative de la determination du gou 
vernement français de ne tenir aucun 
compte des clauses de la loi canadienne 
des pêcheries relatives a l’achat de l’appât.

Jean Tkrrkneune 24—Les uou 
veaux règlements concernant la pèche du 
homard sont publies. La petite est prohi
bée depuis le premier de juillet, iustju'au 
31 décembre sur les côtes de l’Atlantique, 
et dans le çolfe Saint-Laurent, depuis le 
15 juillet justtu'au 31 <i«*cetnbre. Il est 
aussi défendu de prendre du homard d'une 
longueur moindre de 9 pouces.

Préfet
Carlbton, 24—M. N, Dawson a été élu 

préfet du comté de Carletou ici cette après- 
midi.

Terrible accident
Torc&ton, Ont., 24 — Hier matin, deux 

hommes. Narcisse Fournier et Joseph Le 
claire, abattaient des arbres dans le 
township de Methune, sur les limites des 
MM. Gilmour, quand l’arbre qu’abattait 
Fournier tomba «ur ce dernier et sur la- 
claire. Le pauvre Fournier fut tué du coup 
pendant que son compagnon recevait des 
blessures sérieuses.

Tentative criminelle
Chatam, Ont., 24—On a essayé de dé
ni ir, au moyen de la dynamite, la maison 

ms, inspecteur des lice 
a fait l'am-stathm d’u 

respon

mollr, au nioy 
d'Israël Kvani 

La police 
nu dont la chaussure correspond à cel 

les traces sont restées empreintes 
dans la neige qui est tombée «relie nuit. 
L’inconnu portait un pistolet et des cap 
suies fulminantes dans son paletot.

Tempête
Toronto, 24—Une forte tempête de neige 

aujourd'hui bloqua les chemins dans toute 
la province. Les voies ferrées sont en
combrées de neige. 1* train express de 
Quebec a réussi a se rendre ici ce soir 

six heures de retard.
QFave accident

AFFAIRES 1NTERNATI0NU.KS
La France et l'Allemagne

Berlin, 24—On a revu à Berlin aucun 
rapport officiel sur l’incident qui s’eet pas
sé près d’Ebuiva, sur la frontière française. 
Tout ce que l’on connaît, c’est la version 
des journaux français. On sait que c’est 
une affaire insignifiante, une bagarre 
Barbaret et les douaniers allemands.

les 11.30. unHull, 24—0 matin, vers 
homme du nom de l«éon Séguin, qui tra
vaillait aux excavations de I aqueduc, sur 
la rue Chaudière, s’est fait blesser horri
blement par l’explosion soudaine d'une 
mine. M. Séguin avait préparé trois min 
et y avait mis le feu mais n'ayant enter _ 
que deux detonations il se rendit a l'en
droit où se trouvait la troisième mine afin 
de voir si la mèche s’etait éteinte, mais 
malheureuse! 
approchait, il 
la figure.

On transporta le malheureux a 
dcnce plus mort que vivant et un t 
fut mandé en toute hâte. Aux d 
nouvelles, l'infortuné était dans un état 
très critique.

Metz, 24—Le Lothringe 
gane officiel du gouvernement, puhli 
version suivante sur l'incident Barbaret :

Le douanier Hanneniann vit Barbaret 
sur le territoire allemand samedi. Comme 
il arrive tous les jours que des chasseurs 
français se livrent au braconnage, il décida 
d'arrêter Barbaret II le rejoignit à quel
ques pas du territoire français. Barbaret 
voulut s’expliquer. Ces explications ame 
nérent une altercation et unelutte pendant 
laquelle le fusil de Barbaret lui fut enlevé. 
MM. Bullinger, directeur de district, et 
Keller, commissaire de police, ont reçu 
ordre des autorités de faire une enquête. 

La question Irlandaise

r Zeitu
luhlie la

ment au moine 
reçut toute la

nt ou il s en 
charge dans

ermeres

Tempête violente

Saint-Paul, Minn., 24—Une 
pête violente vient de s’abattre 
environs avec une 
neige. Tous les tri 
sont en retard.

Tremblement de terre

autre tem- 
dans les 

nde abondance de 
de chemin de fer

Londres. 24—L'arrestation de M. J. R" 
Cox, député de Clare, a causé la plus ex 
trême surprise. C est la première arresta

li en Angleterre, d’une person 
see d’offenses prévues par la loi de 
sion. Mais, comme cette loi ne s'applique 
pas à l’Angleterre, M. Cox a été arrêté en 
vertu de la loi sur les délinquants fugitifs, 
qui autorise l’arrestation des fugitifs pré 
su niés dans toute partie des domaines de 
Sa Majesté, sur un mandat endossé. Cette 
applityttion forcée de la loi à une otfense 
politique comme celle de M. Cox 
l’opinion publique et nombre de pe 
sont d’avis que le gouvernement a porté 
atteinte à la liberté individuelle. Les li
beraux - unionistes en sont révoltés et 

nt une grave erreur de Incli

ne accu 
vêpres

Panama, 24—Les tremblements de terre 
qui eurent lieu le 10 décembre à Coban. 
Guatemala, ont aussi été ressentis à Tu- 
cum ou des morceaux de l’église ut de* 
edifices municipaux furent démolis. Dans 
plusieurs endroits de larges fissures se 
sont ouvertes dans le sol.a soulevé 

rsonnes

DIVERS
tous y v Un cheik arabe

Paris, 24—Le président de la Répu b! i 
que. M. Carnot, a reçu à l'Elysée le cheik 
A hou Naddara. qui lui a présenté les léli- 

s des Orientaux en général, et des 
Egyptiens en particulier.

— Mes compatriotes, a dit notre c 
oriental, appellent la France leur mere 
bien aimée, et les Français leurs très citera 
reres.

SITUATION MllJTUKi:
citati.m

Bill militaire
Berlin, 24 — Le bundearath a discuté 

hier le bill militaire. L'organe Nachrichten 
affirme que le montant requis par les dis
positions du bill excédera probablement 
230.00U.000tde marcs, somme que l'o 
posait d’abord suffisante.

z les, a répondu M. Carnot, 
leur sympathie est réciproque.

ire cheik invoqua alors les bénédictions 
d’Allah, clément et miséricordieux sur la 
France et sur son digne chef d’Etat, puis 
il prit congé.

Guerre d.'Abyssinie
Londres, 24—Les 

envoyé un corrcspoi 
un conflit est sur le 
les troupes itali 
C'est le seul 
let

journaux anglais ont 
ldant a Massouah où 

d'éclater 
oes et abyssin! 

correspondant militaire à qui 
ernement italien permet d’accom 
les troupes expéditionnaires. 

Rébellion

Un terrible voyage
Saint-Jean, N. B., 24—On vient 

voir la nouvelle que le vaisseau Alacedon, 
capitaine Jones, parti de New-York 
H loge, est arrive à destination apr< 
voyage de 220 jours et des souffrances 
ces. Au Cap de Bonne Es 
seau a eu à subir une épo 
pête, a été presque désem 
en dehors de sa route.

tombé n

de terre 
ontcon

ble tem- 
jeté loin

u vantablLondres, 24—Des dépêches reçues de 
l'Inde annoncent que la révolte du N'épaul 
a échoué.

ard presque tout l’équipage est 
e et il a été impossible de 

nœuvre, enfin un arriva en vue 
des pécheurs étant venus à bord

Budget de guerre
24—Des officiers de l'armée ont 
i le budget militaire s'élèvera à 
de marcs.

BERLIN,
déclaré que 
243,000,000 i et des péc 

duit le vaisseau au port.
La grève de Pennsylvanie

Philadelphie, 23—Un vient de publier 
ai. longue lettre du M. Corbin, président 
d- ia compagnie Philadelphia and Heading 
i ns laquelle il expose les vues de la com 

agnie au sujet de la grève des employés 
-je chemin de fer et des mine

En commençant. M. Corbin rappelle que 
les cinq équipes d'employés de Port Rich
mond ont été renvoyés pour cause de ser
vice. après avoir été averties du sort qui 
les attendaient.

Le renvoi de ces hommes a été suivi 
d’une grève de plus du 2,500 employés de 
chemin de fer, qui ont été remp.acés aussi
tôt par de nouveaux employés. Ceux-ci, 
déclare M. Corbin, seront gardés par la 
coin pagnie aussi longtemps qu'ils feront 
consciencieusement leur service, la compa
gnie ne s’occupant pas de savoir s'ils up 
partiennent ou non a l'union. La question 
des employés de chemin de fer est donc 
réglée et ne sera pas rouverte.

Quant aux mineurs, M. Corbin dit que 
le contrat par lequel la compagnie s’était 
engagée à leur payer pendant quatre mois 
un supplement de salaires a pris fin le 1er 
janvier 1888, et «lu'en conséquence la com 
gnie est en droit de revenir aux anciens 
prix, comme cela était convenu avec les 
mineurs ; qu’elle est toujours disposée à 
leur payer les salaires lus plus élevés pos
sibles, mais «m’elle ne peut pourtant pas 
payer plus cher pour l’extraction de son 
charbon que les compagnies rivales.

M. Corbin ajoute que, pendant ie-> 
années qui se sont écoulées du 1er j 
1876 au 1er janvier 1888. la compagni 
trait 51 millions de tonnes de charboi 
lesquelles elle a payé aux mineurs 
000 et dont elle n’a 
soit une perte de$12. 
moment pour la compagn 
main d’œuvre plus che
re£n "b 
compag 
points « 
elle
charbon

Frontières russes
Varsovie, 24—Le général Gotnke, prési

dant du conseil militaire, hier, a déclaré 
qu’U fallait 20,000,000 de roubles pour com
pléter les fortifications sur la frontière 
russe et construire les ponts, chemins et 
voies ferrées nécessaires. Une guerre of
fensive dans la Pologne russe est imposai 
ble, a-t-il dit, tant que la situation présente 

contraire une guerre 
si tous les chemins'ensive est possible si tous les ch 

fer et les magasins militaires é

ne change 
défensive
de fer et 
détruits.

L'Allemagne et le Russie
Saint-Pbtersboürg. 24—Les récents ar

ticles du Post, de Berlin, contre 
n'ont causé aucun tro 
politiques. Cette publication est con 
comme une mameuvre de la part du gou
vernement allemand pour assurer le vote 
des subsides du nouveau bill militaire.

Calcutta, 24—Une dépêche de Dan je- 
ling, dit que le trente deuxième corps d’in
fanterie de Bengale, avec deux canons, a 
reçu l'ordre de se rendre a Sikkin pour 
chasser les Thibétains de Télapala.

la Russie, 
les cercles

Déeès
Londres 24—Lady Sackville, 

de sir Lionel Sackville West,am 
anglais à Washington, est mo 
ment ce matin d’une maladie de

Le prince de Bulgarie

Sofia 24—Le prince Ferdinand et la 
princesse Clémentine sont arrivés a Philo 
poDolin.

Lee vols è lu poste
Washington. 24—Depuis quelque temps 

la direction générale des postes a Wash
ington avait reçu de nombreuses plaintes 
vu sujet de lettres qui. rqises è certaines 
boites, n’aipivalent pas à destination. 
Après d’assez longues recherche», les ins 
pecteurs de la poste viennent d'arrêter un 
jeune homme de 18 ans, nomme Roxburv, 
qui a d'abord protesté hautement de son 

o<rence, mai* qui, pressé de question», 
a fini par faire des aveux. Koxbury avait 
inventé un Instrument particulier, dont 
l’une des extrémités était enduite de colle, 
et à l’aide duquel 11 oêchait littéralement 
les lettres dans les boite* où elles avaient 
été jetées. Il dépouillait ensuite à loisir 
son “ courrier ”, gardait les lettres conte
nant de l'argent, et remettait religieuse
ment à la poste celle* qui ne renfermaient

belle sœur 
îbassaduur 
rte subite- 

e cœur.

£?ï.iîo.r 
retire que $44,840,000, 
,270,000. ce n’e»t pas le 

ie de payer la 
r que ses concur-

terminant, M. Corbin déclare que la 
iguie ne peut qu’insister sur les deux

ut vante : diriger ses affaires 
tend et faire l’extraction de son 
dan* des conditions qui lui per 

eut de lutter avec avantage sur le 
hé avec les compagnies rivales.

■
l'en

îS
Fêtas d a*nival Mire*

Sydney, 24—La célébration du cente
naire des Nouvelles Galles du Sud a été 
commencée aujourd'hui pour anniversaire 
de la nomination du premier gouverneur 
de cette colonie.

On a fait le dévoilement d’une statue de 
la reine Victoria. Cette fête publique 
durera une semaine.

Jeudi il y aura illumination générale en 
l'honneur du gouverneur Philips qui est 
proclamé comme le fondateur de la colonie.

iïjeune filou a comparu 
ire des Etalé Unis qui 

écrouer à défaut d'une caution de 11,000 en 
attendant qu’il soit jugé par la cour crimi
nelle.

S*Æicommisse!
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'DEPECHES TELEGRAPHIQUES 

DERNIÈRES NOÜVELLES
i

William O Brie»
New-Tory, 24— Le correspondant de la 

entretien hierTribune, de Dublin, a eu 
avec le docteur Joseph Kenny au sujet de 
la santé de M. O'Brien. Il dit que M. 
O’Brien a beaucoup souffert de son empri
sonnement et il n’y a que son courage 
indomptable qui a pu le soutenir dans son 
état de prostration. Il n’y a pas en de nou
velles complications des noumone quoiqu’à 
une époque de son incarcération, des 
symptômes du plus grand danger se mani
festaient. Son système nerveux était très 
détendu, et ses forces mueeulai es devin
rent presque* milles. La moindre attaque 
maintenant, dit le docteur, 
duire les conséquences les p 
Le repos avec le plus grand soin «ont ab
solument ce dont M. O Brien a besoin pour 
■e remettre de son état d’affaiblissement.

I

rraif proZ sérieuses.

Lonlee Michel
Paris, 24—Lee chirurgiens ont été Inca- 
blés d'extraire la balle, de la tête de 
uise Michel. Lucas l’auteur de Fatten

chiâtes, 
disparu.

pai
Lo

V que s’il eut tué cette reine desanar 
le parti révolutionnaire aurait

Réception
Dublin, 24—Un comité qui a été 

nisé pour faire une reception à M. 
Morley et au marquis de Ripou qui vien
nent visiter l’Irlande, compte déjà 3,000 
personnes comprenant entr’autres trois 

rs, plusieurs nobles,dix-neuf évêques et 
magistrats.

fi
pat
204>

i AFFAIRES POLITIQUES
An Congrès

Washington, 24—M. 
a porté la parole hier au 
discours très long sur le 
dent il dit que la profession de foi politl 
que du parti démocrate était le libre

Disgraciée
Dublin, 24—Les hommes publics des 

lies du gouvernement du Fart Westmone- 
land, Queenstown, ont célébré la mise en 
liberté de O’Brien en grande illim 
lion. En conséquence de cet acte le gou
vernement ordonne à tous les principaux 
citoyens des îles d'avoir à quitter cette

L'arrestation de M- Cox

le sénateur Frye 
sénat. Dans 

age du pr 
de foi

I ési°

ti-

♦
Londres, 24—Le conseil de la fédération 

libérale aujourd’hui a condamné le gouver
nement pour l’arrestation à Londres, de 
M. Cox et a décidé de contester la l«>g ilité 
de cet acte. Le conseil a aussi condamné 
les traiteme 
prisonniers

nts auxquels sont 
politiques en Irlande,

POLITIQUt: EUROPEENNE
William O’Brien

Dublin, 24—M. William O’Brien dans 
îe conversation avec un membre du 

clergé dit qu’il se portera encore candidat 
pour le parlement impérial dans South 
Tyrone à condition que les chefs nationa- 

nt sa conduite.
Lee royaliste»

Bordeaux 24—A une réunion royaliste 
à’Iaonelle assistaient plus de 5,000 person 
nés, M. Hervé a fait un disrours chaleu
reux dans lequel il a dit que depuis la 
-chute de M. Grévy, la constitution nvxiste
P Après l’as 
rent à un banq 

a la santé a

Tyron
listes approuve

semblée 600 coi

mnté du comte 
** Vive le roi I ”

Churchill 
Berlin 24—Lord Randolph et lady Chur

chill sont en cette ville. Au cours d’une 
entrevue, lord Randolph a déclaré que 
voyage en Russie n'avait aucune significa
tion politique. 1res Russes en général sont 
en faveur de la paix.

Chemins de fer et navigation

asslstè-
üîeuduquelcours ̂ auqu

New-York 24— Est arrivé le vapeur 
“ Eider ” de Brêtne.

Pêcherie» américaines
Washington 24—Le sénateur Cell a pré

senté un bill pour défendre à tout sujet 
étranger, de prendre du poisson en deda- 
des trois milles marins des côtes ou en 
dans de toutes les baies ou pointes de terre 
des Etats Unis. Les navires contrevenant 

ette clause seront retenus jusqu'à ce 
qu’une amende fixée par les Etats-Unis ait

Le vapeur “ Oregon "

Toronto 24—Le vapeur “ 
parti ce soir pour Baltimore.

La rivière Annipolie 
Toronto 24—La navigation est close 

la riviere Annapolis parla glace qui se 
de jour en jour. Les vapeurs de 

Saint-Jean ne peuvent aller plus loin 
Digby. Des passagers ont pris des 
gences pour se rendre a Annapolis.

New-York, 24—Le paquebot de la Com
pagnie générale transatlantique “ La Gas
cogne.” dont le départ a été retardé par sa 
collision avec le steamer belge “ Switzer-

de-

Oregon ” est

t
dj”e

collision avec le steamer belge 
land," a levé l’ancre hier matin à 
haute et a récris sa route vers le HAet a repris sa route vers

24—“ L’Helvetla ” est arriNew-York, 
vé de Londres.

FINANCE ET COMMERCE

i Ismael Pasha
Londres, 24—On annonce du Caire 

les réclamations d’Iemael Pasha ont 
réglées. Suivant les conditions de ce règ 
ment, Ismael Pasha a repris la possess 
de son palais égyptien, et d’une propriété 
dans Stamboul de la valeur de 500.000 
louis. Il reçut de pins ses redevances 
civiles au prix de 14 années d’allocation, et 
100,000 louis pour les récoltes du paya.

çle-

Chambre de commerce
Toronto, 24—L’assemblée annuelle de 
chambre de commerce pour l'élection des 

officiers a été tenue ici cette après-midi. 
M. W. D. Mathews a été élu président à 
l’unanimité : J. Davidson, second vice 
président. Pour la charge de premier vice 
président ont été mis en nomination MM. 
Wilkie et G. H. Chapman. M. Rose a 
nommé trésorier.

Trente neuf membres ont été mis en no
mination pour le conseil ou comité de ré
gie ; 15 d'entre eux devront être élus. Pour 
le bureau des arbitres, 27 membres furent 
proposés ; mais douze devront être choisis. 

L’élection de ces officiers aura lieu mardi

M.
été

Bsnqme centrale
Toronto. 24— Les affaires de la banque 

centrale ont occupé l’attention de la cour 
aujourd'hui toute la journée. Un ordre a 
été émané contre James Baxter, de Mont
réal, pour mépris de cour sur défaut d’a
voir compara après notification.

Chaussures
Saint-Hyacinthe,24—La ville de Saint- 

Hyacinthe a accordé nn bonus de «15.000 A 
James Aird et Cie. de Montréal, et ce* 
messieurs vont transporter leur manufac
ture de chaussures à Saint-Hyacinthe dans 
quelques semaines.

Démenetratle*
Québec, 24 — Le Jpnior Conservative 

Club, de cette ville, organise en ce moment 
une grande soirée politique et oratoire qui 
dévia avoir lieu prochainement.

l

et» <‘

Chemin de fer Intercolonial
Route du la Malle Royale, de* Passage re 

et «lu Fret entre le Canada et la lirai de- 
Bretagne, et route directe outre l’Ouust et 
tou» lus points du twa du Saint La 
«ie la baie des Chaleur», aussi le Nouveau- 
Brunswick, la N «nivelle-Ecosse, Vile du 
Prince Edouard, le Cap Breton et Terre-

urenl et

lies nouveaux et élégants char* palais 
grtres de buffet et chars aorloirs font partie 
de chaque train-express.

Les passagers qui s’en 
terre ou sûr le 
tant de M

U en Angle- 
continent européen,en par 

tant de Mo itréal par le train du soir le 
jeudi, ueu vent u rendre le paquebot «le la 
malle chaque Samedi avant-midi à Halit*-1

dises trouvei

ïdi avant-midi à Halit*1^ 
du grains et «i«* marrhÈK-t 
u port d lialilax de* elé-

\,ST.
««leurs

uveront au j 
de premiere r 

l toutes les
dus maisons

d'entreiHit et toute* les commodité» desi
rables pour l'embarquement de leurs effet a. 

Depuis dus années, l'experiviice a déDepuis <l« a amii'et, I experience a démon
tré «tue rintercoloiiial et les ligne* de pa- 
quclmt» qui font le service entre Halifax et 

es, Liverpool et Glasgow. aller et 
. constituent lu vole la plu» rapide 
le Canada « t l'Angleterre pour le 

transport du fret.
Toutes Information» relatives aux taux 

de transport de fret et de passager» peu
vent être obtenues eu s'adressant à 

I, agent de billets,
27. rue parks, Ottawa. 

MOODIE, agent pour les pa«- 
et le fret de rOm-st, 93 édifice 
. rue York, Toronto.

E. KING

ROBERT B. 
sagem 
Rossi n

D. DOTTINGKR.
Surintendant Général.

Bureau du Chemin «le Fer, (
Moncton, N. B., 22 Nov. 1887. I la

PRIX CAPITAL : 8150.000
Xou» certifions /xir 1rs pivsente» que nous 

surveillons 1rs arrangements Jails pour les 
tirages mensuels tl Irinnslriels de la Compa
gnie de la loterie de l'Plol de la Louisiane 

rons el contr on-- p<rsrmneftemsnt 
nii me- et que h tout est conduit 
'ranehtsi <« de lionne foi pou 
s : nous autorisons la rampa 
de ce certificat arec des tac 
utiirr.s dan» ses annonc»».

)rv tirages i 
avec honnêteté, fn 
tous les inten sse 
gnie d se servir 
simile d« nos sign

?j3

Commissaire^,

Nou»soussignés, Banquiers et Hanqurs.patt- 
rons fous prix gagnes à la Loterie de VKtat de 
la Louisiane qui seront présentes a nos comp-

J, Il 0441.1 AillY. l’rés. Louisiana Nullona

Cie de la Loterie de l’Etat delà Louisiane
Incorporée en IWIK pour ïô ans pur In l.égbl-i. 

lure pour des lin» d vdu -mlon et «le charité, 
avec un capital do Sl.uwi.Oi**, auquel un fonds 
du h'ho'vu «lu plu» «1e f .V 0,000 a d< puis été
ajout «1

Par un voie populaire écrasant, ses privilège» 
devinrent partie do ht present o constitutive «lo 
l'Ktat l«P3 déuoinbro 187».

1st seule loterie qui ail Jamais été volée et ap 
i trouver jmr le peuple d'un Mat.

Kite ne retarde ni ne trompe Jamais.
LKH UltANDH THIAOEH MMPLKH ont lien 

mensuellement, ut lu» UitiiuIh Tirage» tri- 
must nul» ri'guliéromunt tuns lus trois moi» 
(Mar*. Juin, Heptumlire et Décembre!.

I n» belle «»rui*«loii de luire Fortune. 
HK< ON h OltANIl Tilt Ad K. < 'LA SS K H. 
A l'A' A DEMI K du MUMlUUK. Nul/VKI.Ut- 
OllI.KANrt, Mardi, le 7 Février 1888 — 
ill*..... .. mensuel.

PRIX CAPITAL, $150,000
AvI*—l.e* hlllel* Mint «le *lit Mooleiiienl, 

demi Ulll«‘l * » I cinquième, VU tdixième. Ml.
1,1 HTk 1)1 >: l'HIX 

PITALdti |l 0.000 
mix «lu 60.000

,160.000

gs

I-R1X OAI 

jW paix u*

!

PRIX APPROXIMATIFS 
100 prix npproxlinai ifs «la |3<H).
100 d«> do 700.
too do do

2.179 Prix s'élevant à

0 30,000 
30.000

8535.000

minions, i-crl vez clairement 
votre adresne umnidniu.

des Usiiilida de l*«»»le. iiiundiit»
express ou échange sur New-York, 
dlniilro. Monnalo par express (à

‘SS:
Ixi» demandes pour prix de club» 

faites HtiUli’ineni au Imroau do la 
In Nouvelle Orleans 

Pour nul rus llifon 
— don mini

d'urgent d K: 
par lettre ori 
no* frais) adr

doivent
coinpagi

eVn°v';

M. A. DAIJPHI
Nuuvulle-

N.
Orléans, La.

ou M. A DAUPHIN.
Washington. D. C.

Adressez Lettres Enregistrées a
NEW OKLI.ANNN VriONAI. HANK,

New Orleans La

SOUVENEZ-VOUS I™ “JSSSS
ly, qui ont luHtirveilhtui^ des 
riinlie d'honnêteté et il inlû-

1 tenu regard et Karl 
tirage», e»! une gurau 
grlu- absolues, quo lus 
fus et que personne ne 
ro» gagneront un prix.

«JI&'WiSÏKti'I.îSilS&SSS
LF PAIEMENT du» prix et que tous lo* 
billets portent la signature du président de cotte 
Institution dont la clinrle est reconnue par 
lu» plus liante» cours.Dés lor» prenez garde aux 
imitations <-t nux représentation» anonyme».

■ hnnci-s sont tout s ga- 
peul deviner quel»nuiué-

LE LEVIER SAMSON
les nicirus 
Levier ban

achino pour arracher le» souches et 
i, a été brevetée un mal 18811 1* 
1*0/1 peui soulever p.us du lOU.OOOlb». 

Pour s'assurer de sa valeur, s'adresser a ceux 
qui l’ont acheté, entre autre» : Sévero Joanette, 
maire d Oku ; l.ubrosse, Suinte S- holaitlque ; 
H. Villeneuve, Itigaud ; J. I^guerrier, Clarence 
Creek : Haurlol, Saint Martin ; Révérende* 
hours, Munit aux R.tcolloie; I toc II Milliard. K. 
Vannier. Hmrte-Adèlo ; J. l«aehapello, Maint- 
.!■ rûtn*- : Dr Mignault, haini Augustin ; O. La- 
belle, Visitation, comté d Ottawa; Révérend 
Kaure. Mush mville ; P. Meunier, hôtelier, 
Montréal Prix. |I8. $-5. 830. î35. *40, aelon la 
force de la machine. Kn vente < i or, I inventeur 
«u chez tous le» marchands d'instrument» agri
cole! de Montréal. H'nd rower à

FRANÇOIH THKRIKN.
49 a Ht-Kuatoche. comté des Deux-Montagnes.

Encres ïoiraj Mam
LA SYRIENNE

BNÇRK A COPIER sans RIVALE
Cette encre. 1res fluide, et d’une 

jolie nuance violette en écrivant, 
devient dn suite très noire. Elle 
est la seule gui produise de bonnes 

plus d'un an après l'écriture.

LE XIXe SIECLE
Encre Noire-Fixk Inalterable

nie en écri- 
ble» par w

Cette encre, d'un noi 
Tant, se recommande aux compta 
flnldi'é. Klle n'oxyde pas le» plume» m 
que* et ne dépose Jamais.

DEPOT : Chex tous lw papetiers et chex tous 
lw libraires.

J. B. ROLLAND & Fils
Agents peu le Canada.

re très Inte

erda Pacifique
HORAIRE

it la gare UNION

Pour Montreal Trois 
Ritueeb, Qukisc, 
Saint-JKan, Halifax 
et tous les points a 
l’Est.

Pour Kinobton.Petkk 
boro. Toronto. 1)k 
trohlBu

les t 
V l’Est.

10auu et tous 
points à

f Express local pour Al
monte, Buckingham, 

■{ A hn prior, Renfrew.
Pkmbroke. Chalk 

V. River et autres.
'Pour Port Arthur, 

Winnipeg, Victoria, 
i Vancouver, et tous 

les points sur la côte 
nord-ouest du Paci

Pour Prescott. New 
York et tous les 
points dans l'Etat de 
New-York.

ours, tables horaires, car 
scignement peuvent être 
s billets de la Cité. Ne 42

J. F. PARKER.
; des Passagers de la Cité.

D. McNICOLL. 
nt général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE, 
Gérant dcs.Passagers.
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FEUILLETON DU “CANADA."Les vues exposées par le Prof. 
Buell sont tellement magnifiques et 
surtout naturelles que le spectateur 
ne peut se désister de l'idée qu’il 
est transporté aux lieux et près des 
objets qui sont représentés. N’ou
blions pas non plus que demain à 2 
heures il sera donné une nouvelle 
représentation pour les enfants qui 
fréquentent les diverses écoles de la 
ville.

supportant M. Leduc, valaient bien 
MU. les échevins Landry, Simard et 
Viau.

Le fait est que quand M. Graham 
a proposé M. Leduc, celui -ci venait 
de proposer M. Morin. Il ne devait 
plus se laisser mettre en nomina
tion et il a demandé à ses amis de 
ne pas seconder la proposition du 
Dr Graham qui devait, dans tous 
les cas, donner son premier vote en 
faveur de M. Rochon tel qu’il s’y 
était engagé.

S i la “Vallée” a des doutes sur ce 
fait, nous en appelons au Dr Scott 
ou au Dr Aubry.

Ce u’est donc que suivant le 
désir de M. Leduc s’il ne fut pas mis 
en nomination après avoir appris 
que M. Graham s’était imprudem 
ment compromis.

Ce n’est donc aussi que par le vote 
ce dernier que M. Rochon occu

pe le fauteuil civique et chacun sait 
que l’échevin Graham aurait voté 
de préférence pour M. Leduc s’il 
n’eut pas été compromis.

Ainsi, n’en déplaise à la “ Vallée,” 
la popularité de M. Leduc vaut bien 
celle de M. Rochon dans le conseil 
d3 ville.

Sourie de louage d’Ottawa.Dans la Capitale
No. 49 TSE

MARI DE MARGUERITE
A propo* «le cblens

Un correspondant qui signe “Hu
manity,” sans doute inspiré par. 
l’entrefilet publié dans notre feuille 
il y a quelques jours, écrit au “Ci
tizen ” au sujet des chiens attelés, 
sor nos rues, qui bientôt vont dou 
hier le nombre des chevaux, et est 
d’opinion que la po 
autorisée à sévir fortement 
celte cruauté à l’égard de la race 
canine. “Humanity” s’exprime ex
actement comme nous avons été les 
premiers à le faire et ajoute que 
c’est une disgrâce pour la ville de 
ftiêrer cet abus.

L’“Evening Journal” a dit son 
mot sur le sujet et prétend que le 
mal ne serait pas bien grand si len 
chiens étaient seulement attelés à 
de petits traîneaux mais que là où 
est le mal c’est lorsque le proprié
taire se fait traîner par son chien 
qu’il fouette très souvent lorsqu’il 
n’avance pas à son gré, ce qui cons
titue une véritable cruauté envers 
ces pauvres animaux.

Nous sommes heureux de voir 
que nous n’avons pas prêché dans 
le désert et que nous ne sommes 
pas les seuls qui trouvons à redire 
à cet état de choses. Aux autorités 
maintenant à agir en conséquence.
Le trAM»rl«*r llnll Men»« «le 

adiulnlHtrHlIoii «l«s* «nu
Dimanche dernier avait lieu 

l’orphelinat St Patrice l’assemblé6 
régulière de ceux qui s’mtéressen 
à celte institution.

M. Alex. Grant, en l’ab ence du 
président, fut appelé

Parmi ceux qui assistaient à l’as
semblée, on remarquait le Révd. M. 
Whelan, l’honorable Joh n Costigan, 
M D O’Connor et une cinquantai 
d’autres. Après la lecture du ran- 
port annuel, M. Jos. Kavanagh ac 
cusa le trésorier, M. W. Hall, d avoir 
donné son propre billet en paiment 
des comptes, quand l’argent avait 
été voté à cette fin et demande et 
qu’on a fait de l’argent.

M. Hall un nia pas avoir donné 
ses propies billets promissoires au 
lieu de l’argent qui avait été voté, 
et qu'il avait en mains ; mais il dé 
clara que tous les billets qu’il avait 
ainsi donnés avaient été payés.

M. Jos. Kavanagh prétendit que 
certains billets ont été renouvelés, 
et que le crédit de l’orphelinat en a 
souffert.

Le Révd M. Whelan essaya d; 
mettre fin à cette discussion ora 
geuse, pu s il co idamna le systè- 

actuel et recommanda l’adop 
lion d’un; administraton plu 
gnée, afin d’empêcher à l’avenir 
«le telles îrrogtiiarné?.

L’as emb ée sembla s’accorder sur 
la nomination d’un auditeur qui au 
rail à l'avenir plein pouvoir d exa
miner les livres et de faire produire 
tou'es les p.èces justificatives.

A moment de prou der à l’élec
tion des officiers pour l’année 1888, 
plusieurs personnes se plaignirent 
d’avoir été laissées de côté, l’année 
dernière.

Après l’élection d s officiers, la 
séance s’ajourna.

•

XVII
lice devrait être 

contre
A traversin ville

La période du froid semble devoir 
prolonger indéfiniment. Au

jourd’hui encore la brise est des 
plus aigue.

M. Camille Marineau, chef d’un 
mérite 

la manière

LIBRE
: i e Suite.

Jérôme comprit qu’elle était de force à faire comme elle 
disait. Il prit sa cousine par le bras et l’entraîna hors de la chain" 
bre—. Marguerite ne voyait, ne comprenait rien, elle se vit sur la 
route sans savoir comment elle s’y trouvait et se laissa corduire 
par Jérôme à l’hôtel du village sans paraître même comprendre où 
elle était, tille semblait anéantie, écrasée par le terrible conp 
qui venait de la frapper, et ne laissait échapper de ses lèvres que 
ces mots :

—Oh ! qu’ai-je fait ? qu’ai-je fait ?
Le lendemain, de grand matin, Jérôme fit une nouvelle visite 

à la ferme pour réclamer la malle de sa cousine. Il 
dame Gray, mais fat reçu par Lizzie avec nn

:■

escouade de quinze hommes 
des félicitations pour :

laquelle il s’acquitte du tra
vail de l'enlèvement de la neige et 
de la glace sur les trottoirs.

Il y aura assemblée spéciale de 
l’Institut Canadien demain soir pour 
affaires très importantes

On annonce une soirée dramati
que et acrobatique pour dimanche 
soir à la salle Ste Anne.

N’oublions pas que Son Excellen 
ce le Gouverneur-Général et Lady 
Lansdowne occuperont des places 
dans les loges de l'opéra ce soir.

La traverse sur la glace entre Ot
tawa et Hull est en exc.-llent étal.

i/-

de

G. GKATTON, - Proprietaire
68, R e Queen, Ottaw . ne vit pas ma- 

nouveau déluge de 
gros mots et de sottises ; elle ne lui permit pas d’entrer dans la 
maison, mais parut nn moment pins tard sur la galerie où elle 
l’avait laissé, traînant derrière elle la malle où elle avait jeté pêle- 
mêle, robes, manteaux, chapeaux, souliers, livres, bijoux, enfin tont 
ce que Marguerite avait laissé dans sa chambre.

—Bon voyage ! s’écria-t-elle, et surtout au plaisir de ne jamais 
vous revoir ni l’un ni l’antre.

Le mari de Marguerite était parti ! nne nouvelle existence 
allait commencer pour la jeune femme. Jérôme la ramena à grand- 
papa. Pendant les quelques jours que dnra le voyage, rien ne 
sembla éveiller en elle le moindre intérêt. 11 semblait qu’elle 
ignorait où elle allait et que le conp qui venait de la frapper avait 
anéanti toutes ses facultés.

Grand-papa reçut dans ses bras, non plus l’enfant fraîche et 
gaie qui l’avait quitté quelques mois auparavaat, mais une femme 
au regard morne et désolé, aux jones creuses et au cœur rongé de 
désespoir et de remords.

Marguerite avait atteint le but de ses désirs, elle était libre ! 
elle était à la Virginie ! Des visages amis se penchaient vers elle 
avec tendresse et pitié. Le luxe, l’opulence l’entouraient de nou- 

Un voile venait d’être tiré pour toujours snr les images de 
misère, de dégradation qui la faisait souffrir et rongir la veille.. 
Elle était libre ! Elle était heureuse !

Heureuse! oh ! non ! non ! Ce qu’elle avait désiré avec tant dé- 
force, ce qu’elle avait regretté avec toute son âme, lui apparaissait 
aujourd’hui aussi creux, aussi vide que les fruits de la Mer Morte, 
Elle l’avait perdu, lui, sou mari ! et le premier amour si puissant 
si fort, se réveillait dans son cœur plus fort, plus puissant qu’il 
n’avait été. Elle l’avait perdu ! et elle sentait qu’il lui était plus 
cher aujourd'hui que tout ce qui l’entourait Ah ! maintenant, 
elle le voya;t tel qu’il était, noble, héroïque, généreux et plein 
d'abnégation. Le voile était tombé de ses yeux, elle comprenait 
combien elle avait été coupable envers lui.

Elle l’avait aimé autrefois, à cause de sa beauté : aujourd'hui, 
elle l’aimait pour sa tendresse si vive et si délicate ?

Elle se s uvenail de sa patience inaltérable, et, faut-il l’avouer? 
elle l’aimait mille fois plus, encore en songeant aux tourments 
qu’elle lui avait infligés.

Mais il était trop tard : ni les richesses de grand papa, ni 
caprice, ni môme la voix de son cœur ne pouvaient lni rendre 
mari....Il était parti, et rien au monde ne le rappellerait.

Le bonheur qu'éprouva monsieur McVane en revoyant sa 
petite-fille, fut considérablement altéré lorsqu’il vit le triste état 
dans lequel elle revenait à lui. Il mit tous ses soins à combattre 
le ver rongeur qui dévorait le cœur de son enfant. Il l’entonra de 
visages amis, de distractions de tontes sortes, ordonna des caisses 
de romans les pins nouveaux, fit venir des toilettes, des bijoux ; 
Marguerite ne regardait rien, ne s’intéressait à rien ; les livres 
n’étaient même pas ouverts, et, tontes les prières de Zelœa ne pou
vaient la décider à essayer une des jolies robes devant lesquelles 
s’extasiait la jeune quateronne.

Petit à petit, la santé do Marguerite parnf s’améliorer et grand- 
papa en remercia le ciel ; mais hélas ! lorsque les roses de la santé 
semblaient refleurir snr son charmant visage le ver rongeur du re
mords et du désespoir restait toujours au fond de son cœur et,, 
comme le vautour de Prométhée, le lni déchirait de plus en plus..

Deux mois se passèrent ; devant l’état de faiblesse et de tris, 
tesse constante de sa petite tille, monsieur McVane n’osait aborder 
le sujet dn divorce, quoique, grâce à Jérôme, tous les papiers fas
sent déjà prêts.

On était au commencement de l’année ; Margnerite seule an 
salon, les yenx fixés snr la flamme dn foyer, semblait comme de 
coutume perdue dans de sombres réflexions Jérôme entra, 
sieur McVane n’avait osé le suivre. Le jeune avocat était très 
pâle, et on pnt lire dans ses yeux lorsqu’il les attacha sur sa cousi
ne, une expression de tristesse et de pitié. Il tenait un journal à 
la main.

P- S.—Communication téléphonique (Wallac <k Bell) Tous ordres exécutés prompte-

La clef «la Ciel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bjoux à grande réduc
tion de prix, garanties ch> z

H H Norez 
No. 30, rue Rideau

fompagiiie de Téléphone
D'OTTAWA.LE BILL DE L’ANNEXION.

Le conseil-Je-ville est saisi d’un projet 
de bill d’annexion, ou d'extension des li
mites de la ville, que nous n’avons pas le 
temps de commenter aujourd’bui. Nous 
dirons seulement qu’il est toul-à-fait Inac
ceptable, et contraire aux intéiôts que nom 
défendons spécialement dans la cité d'Ot
tawa. Nous on ferons voir demain les 
vices, et nous espérons que nos amis dans 
le conseil combattront des plus énergique
ment ce projet mal conçu.

An* citoyen* d’Ottawa et «le* fanbonrg*j i
Ottaw i s’amu=e dd cd temps ci; 

c’est l’époque du carnaval qui ne 
sera pas très long cette année et 
chacun en profite L°s réunions 
de famille de toutes sort is sont à la 
vogue.

Dema:n soir a lieu le dîner an
nuel du club de raquettes “Fronte
nac," chf’Z M Charron, dans file 
Kettle. La fê;e prom t d’êtrd bril-

La^Compagnie soussignée ayant fait l'ac-
ne Wallace, de cetto vRlcf sa propose 

d’introduire un système de Téléphone sans 
égal. Le personnel de la compagnie est à 
lui seul une ga;antie du succès. Il dépen 
dra donc des citoyens de décider quand aura 
lieu l’inauguration d'un nouveau mode télé- 
plHMdque 3'un accès plus façile que celui

Les prix proposés pour la ville

Téléphone avec registre $12 
centins par appel pour 
pels ; 2 cen.ins pour les 
ccntin pour tous le • autres

$20 par an sans régistre.
60 Htations de Téléphoné avec messagers 

seront établis dans la ville et les faubourgs. 
Les bas prix de 6 centins faciliteront toute 

, bou-

ment générale-
Les marchands ne sauraient perdre l'avan

tage qu'ils ont de se trou 7e- en communica
tion d recto avec leurs pratiques pour la 

de $20 par année.
1 ?Ct /ANvfERC1888n°aVeaU prcndra effel

Nos patentes sur le régistre ont nne vaste 
étendue et aucune autre compagnie de lélé- 
phone ne peut en faire

Avantag s spéciaux pour 
dehors de la ville.

Les agents passeront ù domicile pour votre

Pour plus amples détails s'adresser it

m nu value

à

A NOS DEBITEURS
au fauteuil

les premiers 60 ap- 
30 suivante, et l 

au-dessus de 80.

La Société de Publicité qui pu
bliait le Canada ayant résolu de se 
dissoudre, tous c;ux qui lui sont en 
déliés sont requis d; payer i mué- 
diatemenL

Des comptes vont être expédiés 
à tous les débiteurs, et, à defaut de 
paiement sous court dé ai, ils seront 
mis entre les mains d'un avocat.

Prière d’éviter des frais et d’adres 
ser toutejremise d'aigent au soussi-

NOUVELLE BRANCHE CANA
DIENNE

Hier soir a eu lieu dans la salle 
du presbytère de Hull l'installation 
de la première branche cinadienne 
française de l’Association Catholique 
de Secours Mutuels. Le Révd. Père 
Cauvm, qui s’est montré plein de 

i a pris un intérêt con-idé-
___ formation de cette société
a fait les honneurs d* la réception 
avec ce tact qui lui est h ibituel.

L’initiation a été présidée par M. 
F. R. K. Campeau, assisté de MM. 
Louis Laframboise et Jos Côté, se
crétaire financier de la branche 29 
d Ottawa On remarquait au nom
bre des membres étrangers et pré
sents MM. Chs. Desjardins, président 
de la branche 29 ; F. Moffet, de la 
branche 29 ; J. B. Delorme, tréso
rier de la branche 58, et autres.

Après les cérémonies d’initiation 
des membies au nombre de 23 eût 
lieu l’élection des officiers qui donna 
le résultat suivant :

Pi js'dent, G G V Ardouin ; 1er 
vice-président, D Richer; 2e vice- 
président, V E Godbout ; sec. ar
chiviste, Eug E Parent ; assistant 
sec. arch , .1 L W Hudon ; sec. fi
nancier, G Lafond ; trésorier, T 
Si J ;an ; corn otdonna.eur, M Tru- 
del ; sentinelle, Ludger Genest ; 
syndics pour deux ans, 
cher, U Viau et A F Richard ; 
d es pour un an, D M Dorion, 
Fréchette. Le Rêv P Provost fut 
choisi comme aviseur spirituel et le 
notaire N Tétreau comme chance
lier. M Ardouin fut aussi nommé 
délégué au grand conseil et M Té
treau comme substitut.

Il fut ensuite décidé que les as
semblées auraient lieu tous les pre
mier et troisième mardis de chaque

Cille association, quoique 
santé, promet déjà beaucoup pour 
l’avenir et nous en félicitons sin
cèrement les organisateurs.

G jURRIER DE HULL
\ean.Réunion des membre s de l’Union 

St Thomas, ce soir.
Les membres du club de raqueit;s 

1 Le National ” sortiront ce soir en 
raquette. Le costum; est de ri
gueur

Le terme de la Cour de Circuit 
s’ouvrira demain, sous la présidence 
du juge Wurlele.

M. L. N. Champagne, avocat, est 
de retour de Montréal.

Le bois de chauffage, l’érable et 
le merisier se vend 84 la corde livré 
à domicile.

Le cercle dramatique de l'Œuvre 
de la .leunesse se prépare à donner 

soirée dramatique à l’approrhe 
du carême.

La coup1; des billots dans les 
chantiers d ; M. E B Eddy cet hiver 
dépassera de 50 pour cent celle de 
l’année dernière.

11 est grandement à désirer que 
les appariements du secrétaire tréso
rier de la cité soient réparés et mis 

bilans un état convenable. Que Von 
y panse !

Il a é!é perçu au bureau du secré
taire trésorier depuis la nomination 
jusqu*'1 il jour de la votation plus de 
$9,000 de tax“S municipales et sco-

M. F. X. Martin, marchand, a fait 
don de 810 au couvent du Bon Pas
teur d’Ottawa.

La cour de Circuit, siégeant à 
Papineauville, s’ouvrira le 3 février 
prochain sous la présidence du juge 
Wurlele.

M. Bisson,fils de M. Risson hôtelier 
du chemin d’Aylmer, résidant de
puis quatre ans à New York, est de 
retour à Hull, M. Bisson doit à 
l’avenir ce fixer à Hull.

M fin. McKay de Papineauville 
est arrivé à Hull, aujourd'hui.

Le conseil de vilit de Papineau
ville pour 1888 est composé de MM. 
Dr A Longorê, Télesphore Gau'.hier, 
John Rob nson, Jam^s Steen, Joseph 
Paquet, David Lamothe et G B Ma
jor. Ce dernier sera probablement 
"élu maire par acclamation à l’as
semblée du premier de février.

MM. McLaughlin, riches mar
chands de bois d’Arnprior vont 
construire prochainement à Papi
neauville de va^t^s moulina à scie, 
qui donneront de l’emploi à plus de 
500 personnes. Le conseil de ville 
de Papineauville a passé une résolu
tion accordant une exemption de 
taxes pour 15 ans à cvs messieurs. 
De plu4, le même offre est faite à qui
conque voudra aller s’établi** à cet 
endroit et y ériger d‘s mannfactu-

M. A* t. Moussette, d’Aylmer, était 
à Hull ce matin.

Les amis de M. E B Eddy, ont 
l’intention de contester l’élection de 
M. l'échevin Landry.

La “Vallée" voudrait-elle nous 
dira par qui et comment a été faite 
la cabale en faveur de M Rochon 
pour la mairie ?

M iis, prenez garde de compromet 
tre quelqu’un qui ne tient pas à 
l’être

Le maire de son g^ût étant choisi 
M. Moffet jubile.—Ii voi le pteo 
tin municipal assuré.

D -s conrbattes encore pour réus
sir, des co irbdtes à ceux qu’il mé 
prisait il n’y a que quelques jours 
car sans cela il pourrait bien inan- 
querson coup.

Li “Vallée" d’h er veut faire voir 
qu; M. l’échevin Leduc ne jouit pas 
a’une grande- popularité dans le 
conseil.

Pour l’information du public 
noui devons dira que l’échevin Le
duc avait la majorité des votes pour 
la maiiie n’eut été que l’échevin 
Graham, ignorant la candidature 
de M. Le lue. dont il est l’ami per
sonnel et intime, s'était imprudem 
ment engagé la soir précédent à 
supporter ai. Rochon.

Des hommes de la 
ciôre et sociale et de 
l’ex-maire Eddy et de MM. les éche
vins Dr S soit, Dr Aubry et Mars'on

personne ayant affaire avec son epicier, 
cher, pharmacien, marchand de nouvea 
médecin, avocat et tous auirts

zèle et qu 
râble à la

| Par ordre,
Ed. Chatbauvert, 
se.rétaire-trésorier. 

414 rue Sussex. 
Ottawa, 25 novembte 1887. localités en

ITEUERS TYPOGRAPHIQUES
— DU —

La Compagnie de Té'éphon; o'Otfwa,“CANADA”
137 RUE UFEEN

Ottawa, 17jan. 1888—le.JOURNAL QUOTIDIEN
ET bute de propriétés du val orhebdomadaire

bureaux

414. 416 BUE SUSSEX, 

ATELIERS 
1 IG, BUE 8T PATRICE 

OTTAWA

Les sou-signés ont reçu instruction «l'of
frir en vente les propriétés suivantes, viz :

Pautik No. 1—Lot No. Il, dans le bloc 
B, du côté est do la rue Duke, daus la cité 
d’Oitawa, sur lequel etl érigé une constru- 
tion en bois à deux étages, « onnue sous le 

de •« Victoria Hotel.” et toutes les dé
pendances nécessaires de môme que 
entreats, Lçadt en briques avec 

u-dessus des magasins.
Partis No. 2—Lot No. 20, «lins le bltc 

F, au coin des rues Orégon et Broad, 9ur 
lequel est érigé une ppacie 
buis à deux éti ges ayant 
Orégon et trois maison 
e. demie, ayant fro

P H Duro-

\V.i
On fxécut; à ce bureau

m arch m-l il.;
„ hiih, est wuio- 

e «!«*• abonni 
tien rte w

M. N. J. Hi’ijn i 
NI. Iimepli <1 «rie 
ri*e a

TOUTES SORTES
front sur

à une 11 une étage 
ul sur la rue Broad. 

Partir No 3—Let No. 21 dans le b oc 
F, du côté sud de la rue Orégon, sur lequel 
sont érigées quaire maisons eu bois àdtux

P RTIR No. 4—Lot No. 10, sur le côté 
est de l’Avenue Victoria, (Côte 1‘rimros*.) 

Pour conditions it détails, 
S’adresser à 

PERKINS A PHASER, 
Avo aïs, éG rue Sparks, 

Ottawa.

prennr
menti* et a donner 
pour4* Le Canada.”

Note# civique*

D'IMPRESSIONS
TELLES QUE

Llv f'lôIl y ai r t réunion du comité d.* 
l’annexio i ce soir, à 7 30 heure4. 
Les procédés de ce comité seront 
tournis, demain soir, à la séance 
spéciale du conseil de vi l ; 
quéeàcet effet.

L’échevin McVeity a été choisi 
comme président du comité de l’an 
nexion.

Le comité des marchés s’issem 
blera de nouveau vendredi soir.

A la séance du comité des Rè<le 
meats tenue hier après nrdi, l’é 

Monk a été à l’unanimité choi 
si comme président pour l’an iée 
courante.

I,’assemblée du comité du feu et 
de l'éclairage tenue hier so.r sms la 
présidence de l’echevm Durocli r a 
eu des résultat très satisfaisants 
pour tous, quant à la question de la 
lumière électiique. Aprèi une Ion 
gue discussion avec M. le séna'eur 
Clemow il fut décidé de passer un 
contrat pour sept ans avec la com
pagnie de lumière élec rique pour
vu que la compagnie s’engage à 
fournir toutes les no.ivdles lampes 
qui seront requises dans une certai 
ne limite, au cas d une nouvelle an
nexion de la ville au prix de $80 par 
chaque lampe par année.

Ce’.te question de lumière électri
que qui msnac lit de prolonger in
définiment les séances régulières 
du coneeil de ville est donc une 
chose terminée et il n un sera plus 
question.

tas (le comptes, 
Memoramt

d’alŸdireb,
Cartes de visite. 

Chèques,
Billets, 

Traites, 
Enveloppes

l ronvo

i
Catalogu

es de prix,
Programmes,

Affiches,
Placards,

Lettres fun^ra.i ei

olV'.nt le magistrat de police mon-
i

Mercredi. 25 janvier.—Les causes devant 
cette cour sont ass- z peu importantes ce 
malin. Les pochards ont toujours la pit- 
séance avec Son Honneur.

John Raine, comparait pour ivrrsse et 
désordre, il est condamné à $3et$lde 
frais.

Thomas Brown, môme délit, est renv.-yé

ï"ê

m A VENDRE

Deux maisons, uneil t oia loge- 
ts située sur la rue Bulton, et 

connue 
our plus 
T. Bell ti

ll;
—Marguerite, dit-il en s’avançant et en s’appuyant à la che

minée à quelques pas du fauteuil où elle était assist-.
An son de la voix de son cousin, elle se retourna et attacha aur 

lui ses yenx ai tristes. Jérôme détourna les siens, il recalait main
tenant devant la tâche qu’il s’était imposée. Maie, faisant un effort 
snr lui-même :

—Marguerite ! reprit-il, je vous apporte des nouvelles
A peine l’avait-elle regardé, elle ne s’était point aperçu de 

trouble et de aon hésitation.
—Qn’eat-ce ? demanda-t-elle avec indifférence.
—Margnerite ! chère petite Marguerite ! dit-il en lui prenant 

la main, préparez votre courage ..un conp aussi terrible qn’inat- 
t endu-

iSl’autre en face du qu«i de la Reine, 
bous le nom de Peerleea Hôtel. Po 
amples informations s’airesser à 
mare, No. 520 rue Sussex, Ottawa. .

Etc., etc., etc.

POUR NOTAIRES
.erre (i.-nndmaison, tapage et désordre; 
r sa conduite par trop turbulente, 

voit condamné à une amende de 
de fra'., où à pase«r trois mois 

aux travaux forcés. C'est

Ed. O’Lenry,
No. 5'4, RUE SUSSEX.

Contras de vente, 
Contrats de

Blani:-:: mariage, 
es de billet, 
Procurations 

Quittances,

|ï« *2

dans la priso:i 
cette dernière 
de choisir le prisonnier 
tonnant nécessaire.

Zéph rine St Arnaud s’est permis une 
en règle et pardessus le marché elle a 

résisté à ia police qui voulait la co «luire 
au poste. Cette infraction à la paix pu
blique vaut à Zéph rine une amende de 
$10 et les frais.

B-on, compa ail pour môme 
dent; bon Honneur le raivoie à une ss- 
maino pour lui permettre d’amender sa 
conduite.

Wm. Connors et Pe'.er O’Brien, sont ac
cusés d’avoir assailli le con 
dans l’exercice de i 
gression leur vaut 
d«i $2 et $1 de frais.

Dominique Bos- eau, un italien, vendeur 
de "pea nuts", arrêté pour vente de bois
son s ms licence, comparait d$ nouveau et 
la cause est renvoyé-* à lundi prochain pour 
être i

Henry Howe, jeune garçon de 13 ans e t 
convaincu du vol de $3 ; malgré que le 

ouô non-coupable 
o;gnag -s n'en sont pas moins trè.- 
ntre lui, et Son Honneur croit de- 

ubir au jeune dôlinqu 
punition imposai) e 
verte réprimande !e ma
done le jeune Howe à 
nq années à l’école de 
bonhomme, qui semble

L’as?ortiment le meilleur, le mieux choisi 
et à plus bas prix à Ottawa, de Hardes 
faites et articles de toilette pour messieurs 
Pour l’élégancd et le fiai dans les habille- 

est prié d

alternative voit forcé 
avoir le Transports, 

Obligations, et»;
meats ou e j iger par une visite.toie BLANCS POUR AVOCATS

William ?....Ce nom s’échappa de ses lèvres dans un cri deDéclarations sur compte,
Déclarations sur billet,

Demandes de plaid 
Comparutions,

Subpœnas,
Affidavits,

Obposltlons, 
Fiat,

Inscriptions

douleur.over,
Malgré la peine qu’il éprouvait lui-même, Jérôme continua :
—Vous avez, sans nul doute remarqué les ouragans, les tem

pêtes que nous avons eus pendant le mois passé. Vous devez le 
savoir, Marguerite, que ces tempêtes et ces coups de vent sont bieu 
plus violents sur la mer, et....et....on dit qu’il y a en plusieurs uau- ■ 
frages.

Elle se dressa sur ses pieds, pâle, les yeux hagards, les u-.uiu, 
tremblantes et convulsivement serrées l’une dans l’autre.

—Jérôme! cria-t-elle, oh ! non! vous ne venez pas me dir» 
qu’il eat arrivé quelque chose à William.

Sans ajouter une seule parole, il lui mit entre les mains le 
journal qui! avait apporté, et, désignant un article dn doigt.

Lisez, dit il ; et il s’empressa de quitter la chambre. Jérôme 
McVane, 1 homme froid, indifférent, même, avait peur d’affronter 
l’explosion de désespoir à laquelle il s’attendait.

Se sentant défaillir, Marguerite se laissa tomber dans son fsu- 
teuil, et là, lut, au Iravere du voile de larmes qui couvrait ses

“Désastre en mer' Epouvantable accident ! Plus de cinquante 
Louise*?"8 n°yéeS Naufrage du sleamer australien la "Belle

A Continuer

STÂTUTS du canada
ittable Hi 

ses devoir! 
à chacuti

PUBLICATIONS OFFICIELLESdevoirs. Cdtte9n?e Etc., °tc., eia

Pour les Greffiers et les Commissain tt autres
du Canada, sont eu vente à 

des Actes séparés. Liste 
i prix envoyé sur demand . 
btatuts Révisées, actuellement prêts. 

Prix de deux volumes $5.00.

Les Statuts 
Gouvernement 

bureau. Aussi

Publications du 
te à

Obitualre Blancs slmi les de sommation,
Tier»-8aisie après jugement 

Blincs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente

deNous avons le regret d annonc ;r 
la mort de madame Julie Arthéini 

Taché, ve .v; de feu Charles B 
Caspar 1 Tarieu d; Ltniudièra, ar 
rivée à Jolielte le 23 courant.

La défunte appartenait à l’une de 
no; meilleures familles canadiennes 
françaises et laisse un nombreux 
cercle d’amis et d) connaissances 
qui regretteront longtemps la perte 
qu’ils viennent de faire; nous offrons 

ondoléances à la famille. Les

B CHAMBERLIN. 
Imprimeur de 1» Reine 

trôleur de la papet rie.

convaincu au 
Dlou en ht-rbe 
les tém' 
forts co 
voir faire s 
maximum de la 
cas. Après une 
gistrat condamne d< 
une détention de cin

ne pas comprendre l 
sentence, l’accueille

De Saisie,
De Venu

Dôpt des Impressions 1 
bliqaee et de la Papeterie, t 

Ottawa, Mars 1887. J
LB TOUT

SUR BON PAPJER
Pub

13ins.

BT A DBS
rtée de 

souriant et
- portée de celte 

iant et se livre 
mains du cons- 
iduire à sa nou- 

aison, où il aura une pension assu- 
r cinq ans.

10nos <
funérailles auront lieu demain. sans cérémonie entre 

table qui doit le fair 
velle maison, où il ai

Personnel
M. Tarte, du “Canadien", et M. 

Beausoleil, M. P. sont en ville.

On n’a pas oublié la date de la 
magnifique représentation du l’rof. 
Buell à la salle du Grand Opéra.

Tout l’élite d’Ottawa sera donc ce 
soir à la salle d'Opéra pour appré 
cier le superbe panorama qui se 
déroulera devant les regards de tous 
«-t en môme temps pour contribuer 
à une œuvre éminemment de cha
nté Que l’on se rende en foule et 
surtout à bonne heure afin d’avoir 
de bonnes places.

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
rée pour cinq ans. Les ordres envoyés par la Post 

reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai. dresser à ce Département et accompagner 

leur demande de la somme de quatre pias
tres, honoraires fixée par le gouverneur en

1*-
SERVICE ADIHER

(lentement $10 O». VOlIlt lîi HORDE*IIX „
wletle» B Mnpe. la awle.te* . diner, la
1* bel» el aaneanpe» | 1 encrier. 1 Te.e e I. ™—. V ner: 
bel, l ee-lettem benrre, la ea.tellca e Iran»3 pieu nn W. 1 ennclere, 1 pet ntieeuï ’ p,,“" c*a ‘erl"’

C servie** provienncol dlrccumrat^d., mraar«iar« et sent un éga| sou, le

Selle de Veriétte et Foornitaei de n.i----
632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN

«•"Article* pmp cadre» de Keel de '

DECES.

5
Aujourd'hui, en cette ville, à 1 âge de 

1 an, 9 mois et 12 joori, Marie, Valérie, 
Lucia, enfant de J. A. Theriault, employe 
au Dept, des Travaux Publies.

funérailles auront lieu demain, le 26 
courant, le convoi funèbre quittera la de
meure de M. Theriault à 3 hrs.

Parents et amis sont.priée d’y assister 
invitation.

. nsell.
âtiu G. POWELL

Sour-Secrétaire d'Etat. 
Ottawa, 19 Novembre 1887.

ABONNEMENTS:
1 DITTOS QUOTDIESNELes

10 ou 15 feiùmes pour travailler 
à la pièce ; bons gages et travail 
constant duiant l’année.

S’adresser au No. 257, rue Cum
berland.

...$* on.
,..$300

Un an pou

EDITH» HEBDOMADAIRE

Un en........ .............. ............
Invariablement payable d’avnnce.

ur la ville............... ...
dehors delà ville..

position fiuan- 
l’éducation deE M. J. B C. Bunn eel le seal 

agent autorise a preadre des 
aanenoee pear “Le Caaada*”
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